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Les déplacemt•nts de 
nos mlnbtres -·-

Les voyages <le ~1.~1. Fuat 

Agrali et C:elâl Ba yar 

Le ministre des Finances, M. Fuat 
Agraili, .arrivé ce m.atin d'Ankara, p.airt 
ce soir en voyage pour les villes du lit­
toral de la mer Noire. Il se ren<ha éita­
~ent dans les vi.layeta orientaux afin 
d' exa.min.eir l'appJication de la nouvelle 
Ot'ga.nisation f.nancière dans tout le 
l>ays. 

Le mirustre de l'E. N., M. Celôl Ba-
Yar, pa.rtira également cea jours-ci po.ur 
un voyage d'i.Mpection en Anatolie . 

Le mini tre des Monopoles ~t d.ee 
Do.u.a.nes contlltue E-on voyage d'inspec­
tion en Anatolie. 

Quant au ministre de r Hygiène, .J BC 

trc..uve a:tuellement en Thrace poll'f in -
'Pecter ce qui a été fait et devra se fa.rie 
P.ourr IÏn911tallation des réfugiés. 

Les nouveaux gouverneurs 

de province 

--------- - -=~---

QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

La situation redevient 
normale à San-Sebastië\n 

Les conflits du travail 

en France 

1 e uouverncnwnt en est 
,-1vcmcnt 1wéoecupé 

La clôture du Congrès du parti national -socialiste 

Le discours de M. Ilitler 
-------····-------Les nationalistes ont 

tissement de 
entrepris 
Bilbao 

l'inves- Paris, 15. - Les conflits du tMvail Nürnberg, 15. - La journée d'hie:r, pies- Au contraire, « le national-socia-
- et il y en a ·plusiP.urs _ prennent la à Nürnberg, a été celle de l'armée. lisme est notre m;r-que de fabrique ]a 

1 première place dans les préoccupations Dans. la matinée des exercices milita.iles plus précieuse ». 
du gouvernement. 1 e~nt lieu ~, ~ ~laine Zeppelin.. sui· 1 L J tt t 1 FllUST Dl' /\'OR/J poser une résistance acharnée. 

• 
Hendaye, 15 A. A. - La vie reprend 1 LeS 

lentement son aspect normal à San- et 
Seha tian. La population, qui s'était dis-1 
s.mulée dans ·es abris. repataît petit à 

bases de toute culture 

de toute ci vil isation 

Hier a eu Jieu, avec Ja par>ticipation VIS de la bénéd1chon de 2 J drapeaw< , a li e con re e 
des délégués du gouvernement dos -pa- pour l'armée, la marin.e et l'aviation. : bolché\'iSn1e 
trons et des tna.vailleurs. la see,;,.nde réu- 1 cSuiVTe le drapeau, dane la vie et 
nion des s.îgniataires des ac.corda Ma- dans la mort, dit à cette occasion Je · ~ Hitler-, retraça ensuite ]es gran. 

petit. Su.r 60.000 habitants, 10.000 ont 
fui ; ce sont. pour Je plupart, les adhé­
rents de$ partis de gauche ·et ceux Qui 
se sont particuLèrement co-mpromis par 
~uite de leur attitude au courrs des der-
nières semaines. 

Les milices rouges se sont réfuR"iées 
en partie SlD" les montagnes de l'ouest, 
où elles comptent se livrer à une der .. 
nière tentative de résistance. 

Captures sur la côte 

basque 

sont menacées 1 tignon. général fekùnarsch.all v"'" Blomberg, des lignes de la lutte contre le bolché· 

1 

:/- JI. ;;. est pour noos, soldats, le devoir suprê- ' visme Ce 'e t l' AU · 
l rt<' niloculiou de S.S. Pte XI . j ·. n • PllS emagne qui 8 

Parns, 15. A A. - M. Salengro a me.t. entame la lutte ; au contraire, les pre-
Castel Gandolfo, 15. - Le Pape a. déclaré aux journalistes que le gouveT- Les exercices exécutés, ont cœn • 1 miers b ts t ]' Ali 

reçu 350 Téfugiés d'Espagne qui lui é· , nemcnt nommera un e.rbitre poUT ré- mencé par une exhibition d.e 400 avions corn a 0.0 eu teu en emagne 
taient présentés par le cardinal Pacelli. f gler le conflit de l'industrie textile lilloi- de diffO..ents types, chasse, bombarde- et. non en Russie. C'est le bolchévisme 

Il leuT a adiressé un discou.T!I qui a été se. ment et .reconaiaissance, qui firent en - qw a tenté de Pénétrer en Allema .. 
radiodiffusé. Le Souverain Pontife a ex- f On ·ne sait ·pas encore si l'arbitrage tendre le vombrissement de leuT.s mo .. gne, « Nous l'avons repoussé et battu, 
primé lamertume que lui cause la guer· I' aiura lieu à Paris ou à Lille. teur• au-denu:s de la vaste plaine. Une mais ce n'était pas pour sauver un mon. 
re fratricide en Espagne et les massacres 1 charge dea escadrons de cavalerie vint d bour 
qu'elle entraîne. ' Les industriels de Lille s'arrêter, tout net, au pied de la tribu- e geois ». 

D tant d tr • • • em n•- d'h · le F eh L'œateur indiqua en de'tail1 • 1- dif. « e e agoques even e ,., 
1 
ne onneur ou se trouvait u - . -

continua le Souverain Pontif, des ensei- refusent l'arbitrage rer. L'infanterie exécuta une attaque à férences fondamentales entre les ré-
gnements graves se dégagent : Le pre- laquelle des détachements motorisés volutions bolchéviste et national-socia-

M. Lutfi Kerid,..., député de Kütahya, Le po•te de radio de La Caruna ra.p-
e. été nommé gouvern.eur de J\.1anisa : porte que le croiseur Almirante Cervera 
M. Avni, d-éputé de Yozgat, gouverneur du groupe militaire a capturé samedi un 
de Kastamonu ; M. Yahya Sezai. pre- bateau transportant 500 fuyards mili ­
rnier conseiller du Ille lnspectOTat gé- cierus rouges de San - S..ba.sllian et les 
n.énal. gouverneur à Y ozgat, M. Bara- a fait prisionniers. 

mier est que les bases mê.-a de .t~~t 1 Lille, 15. A ~· - M Th;r:ez, 1prési- vinrent s'ajouter, et qui fut suivie par liste et indiqua les danger, auxquels 
ordre, de toute culture et de toute c1vili- dent du Co.mite central de I' Indu tr~c une a va.nec combinée de lïnfanter~ · 

ser&1t exposée l'Europe si I' Alle~•~e sation sont menacées. Une aut-e leçon textile et président de la C. C. de Lille. et des tanks. ··-·· 
se dégage du fait que, si la haine sub- s'est entrete~u longuement, hie!', avec Dans raprès,midi, M. Hitler, a pris ~enieurait ferme et inébranlable. 
versive se dirige particulièrement contre M. Carles. préfet du NOTd . la parole en présence de 18.000 offi • La situation d'aujourd'hui exi~e Que 

nir, gouvenneur d'Erzunun., a été trans· Un navire de guerre nationaliste a 
ffu,é en lai mêm.e Q\J.!,lité, à Oràu. 

1 
a11raisonné un vapeur gouvernemental 

l'Eglise catholique, cela signifie que le. A l'i •ue de cet entretien, il déclara ciers e.t soldats, rangés ~ 1:1' plaine J ehaq~e membre du parti 8 en tienne plus 
seul véritable obstacle au développement au journalistes : Zeppelin. Le Fuehrer a d.éc.Ja.r.e notam- 1 que Jam.ais aux principe.s du parti, grâ-
de I'~ de, d':'truction sociale 1 c Nous refu~n·s l'arbitratie. Neru. ne. ment : J ,_ I 
est constitué JNU' l Eglise et par la doc- sommes pas d accord pour signer une " Vous n'êtes pas appelés, vous autres· ce auxque-. e national-&0eia.lisme a 

Nuri Sait pa~a reçu 

par Atatürk -·-
Nuri Sait pacha, min~tre des A. E. de 

l'Irak, accomp84(né de M. Naci s~lket. 
ministre- d'Irak, en Turquie. a été reçu.. 
hie-r, par At.atürk à qui il a présenté sios 

hotnrn-8'R:es. 
Le soir, il cet parti par le Simplon 

Polll' Genève, salué à aon dépaTt pa:r 

le, fonctionnaires de la légation et oee 
êltnis. 

chairgé de 350 ton!les de viv11es et se ren 
dant à Gijon. Un ~utre V81J>CUT armé n.a­
üonalisbe arrêta en haute .mer le va· 
peur gouvernemental Ugando, se di:rj­
geant également vers Gijon et l'a rame· 
né à La Coruoo. 

trine chrétienne. " convention collective. Néainimoins, les soldats, à servir un ch.auvtntsme exacer- grandi et est parvenu au pouvoir. 
Après a.voir montré tout ce Que l'E- POIU·r.pa.Tler.s n.e sont pas rompu.s. > , bé, mais simplement d monter la (Jarde Le F u.ohrer termine son disco11.rs paa-

glise a fait 'POUr coniuTer les honreu'T~ des ' devant la nat1on et devant notre Alle - un a.iprpel en la foi en Allemagne, en la 
mouvemonts subversifs et aivoir in- Les ouvriers font appel magne. Et je sais que cette garde sera,·force et la vigueur de La nation alle-
vité à prier :poar tous ceux Qui corn- 1 BI assurée contre tous les dan(Jers et toutes mande qui, unie et compacte. pouirwit 

au «can1ara< e)) un1 h 
t Lire ett deuxième page, premtére 

lo11ne. notre article sur la " marine 
pagnole et la guerre civüe "1. 

battent rE.gl:se, l~ Pape a te11111in1é en 
1 

les menaces. Le peuple, le parti et l'ar- sa marc e en avant. 
co- donnant sa bénédiction. 1 • , , , , • 1née sont un tout un dans une tndi.scu- ••• 
es- B' • L a95emblee generale des secretaires table unité ". Nürnberg, 15 A. A. _ A 20 heuoree. 

Les pourparlers de 1arntz des syndicats ouvners vota un ordire du . . M. Hitler prononca un d' d' t 
jour prévoyant la création d'une corn· 1 M. Hitler adressa AU561 un avertis- t • ISCOU.TS. isan 

B'll 1. t 'choue' • 1 . . d la . no amment . J )(l 0 encerc CC on ~ mission de ravitaillement des grévistes Sement a a je\lr>e99e au SUJet e SI· 

On annonce que la ville de Bilbao Hendaye, 15 _ Les po.rparlers qui de l'industrie textile et demandant à gnification du •ervice de deux ans.! C Au-u:n pays a.u monde ne devrait re-
, 1· • B' · 1r dé t' d tou.s les yndicats ouvrjere locaux le cCes cl.eux ana que je vous dema.nde. , gretteT. que rAJle-magne &0it de"Venue est complètement encCTclée ; 40.000

1 
av&ent •eu a. iarntz en. ~ pu es . u d 1 Il 1 

ul d " - d Carli ver ement d"une heure d-e travail pa.r it-i, je VOIWJ les rends en dix an5, car
1 
ce que e -est, car 'Allernaane n"atta· nationalistes se trouvent concentr'é8 au· Front pop aire et eieguea ea •· d l 

L tour de la ville. Les gouvernementaux tes au sujet de l'échantre dea otages ont sema.rne. : voll.9 retournere~ ans la vie mora e- quera aucun pays aussi longten1p~ qu'elle 
es l"n1pres·s1'ons <le Russ1'e L'ordire du iour ajoute : ment et physiQu.ement plus forte >. ne •era pas attaquée elle-même. > 

qui l'occupent paraissent d·écjdés à o-p- échoué. l L d'"'' d d j F---L Le Füh' • « Placée devant l'attitude de d.é- e ,,,;_,.; es troupes evant e ucn- rer a.Jouta : 

de J\1. Fuat Bulca l ,e n1inistre des Affaires Un complot fiance du patronat à l'é'l(aid du l{OU'Ver-,rerd bdura une heure. Le dirigeable. Hin- « Nous ne somrnes pas des misaion-
1 1 nement l'assemblée déo.lare faire con- en \D'g, venu 'PrC9C['Ue &aiM bruit, se naires désireux de re'pand 'd-.'œt1 \'l'll ile I' • Ossonvyahim • J Z ? • · - · !' 1 ____ J .1 d 1 re nos 1 e&llI 
•• F B l •. d d 1 L. étran»·ères autrichien 1· contre e rOI o_gou fiance à ce g<>uvemement et décide l'en! batmuvait a, edt esl'E""""""f n I":° " corn: à l'étranger, mais nous ne désirons pas, 
ivJ. uat u ca, pres1 ent e a igue o voi d'une 'mportarite délégation synd1i-. t venues .e st ;>ttmaient une g1- non plus que d'autres s'immiacent dana 

Aéronautique. qui •"était i•ondu à Mos-1· à Ron1e à r t t cale près du camarade Léon Blum afin gantesque croix ganune. . . 1 nos aff·'·es. » •~. J" · · d d H d 1J11I' nrrt•stnlion • ,.ons an :ln _ 
-.... "' eur 1n1llahve ru ca.rn.ara e Y e· -·- / de lui apporter son expressio-n de ~ym- Toutes les fanfares partactpant au ( ' 
ll>an, J>TésicLent de )' • Ossyoavyyahim• . Rome, 15. Le mini.<tre des Bucarest, 15. - La police a arnlté prés pathie et de\•olidr.rité. • congrès donnèrent """ concert !IOns les 1 ,e proces <les d<'.·n1ocrates 
(ligue aéronautique soviétique), est de Affaires étraigères d' Autriches, M. de Constantza un ancien officier lie l'ar- L' t<i d · d d __ , d f ·a d D t h H f • log 
~ d - ' Sch i·l mée albanaise, actuellement citoyen you- o ·re u 1our éci e, cruin, e cT'léer ene es u c eu se en o > ou e M H· l . . . 

u pays ami. Guido midt, est aN1ve : un c Comité de vig!lance > cha~é d'as-; M. 1-litler. i • . lt er cr1tiqu;. ert$\.l .te, la forme 
De. d.éclarartions que M F uat Bu le.a 1 a été reçu par M. Bastianni et paT plu- goslave, Ahmet Ch.érif Siart, trente-six I I . l b • d , de gouvernement dernocrahque 

. sure,r a p e1ne i erte "' mouvement L b 'Jl d d . 
' faites à La prene, nous détachons les sieurs aiutres haut5-fonotionnaires du mi- ans, venant de B1dgarie. Il est suspecté revendicatif et pour 9f" défendre contre e« ataI Oil es rapeaUX» « Au courrs des Quinze demièreis an~ 
l>o.s111ges ci-aprèe : 1 triche 'Près le Quirinal, le conseil de lé- d'avoir participé à un complot contre le la camJ>11$?ne de diffamation des orga· 1 .. nées, dit-il. l'Ali"1T!agne eut bien oouvent 
de -b Mon voyage ieot déroulé d.a<ns nistère dea A.E.., par le ministre d'Au-1 roi Zogcrn. ni!'at'on.s fasci~tes. j Ndaünnbergd , 1.1: AH. A: - Du con.,. l'occasion d'apprécier à sa juste va-
l' on.nee condi.tions. Le. pr~de~t d~ gaho,n et le personnel cLe la légati~n PT~ I 0 1 _

0 
J pon nt e """'"" avaa : I la . . . . 

c Oasyoavyah1m >, qui ma TCSCTV'C le Vatican, Je ministre de Hongrie pres • • E ] • • , . Cottnme en 1935. le dernier jour du cur c fraternite tntemabonale >. 
"" "«ue.il sincérement amical, m'a mis le Quirinal et le minislTe d'Italie à Vie:n- La situation en t 11op1el l ,a conference l _oca rn1enne c_ongr~ .nati~l-•ocialist.e _fut consacré.! telle que la réclament les démocratiee 
._.. COUrra.nt de ton' les rouages de cette' ne. , 1 -·- 1 hier, a 1 annee. Les exercices de com· 1 occidentales. Peu nous imPorte 

5
. 

~· . d I b d' "d 1 1 . , , d 1 es r•'IIll'rCÎCll~Cnt"\ fies u1ust1).t () bat, la présen~ion des n.ouvelles aTmes d~mocrat· . l ces •sa:b.on ont e ut est aJ. cr au nterv1ewe par les representants e n flOUl(l f(U elle (llli~Sf" S(~ d . , ....... u. 1es nous aiment ou ne nous 
·~.forcement de la flotte aérienne 80· la Stefan1 et de la .pres- le ministre a 013.US (t'Ethf(lfJÎf'. 

1 

et es nouvelles un1téa auxquels Pa.T· 1 . . 
"'' J ~ 1·1'11nir t'll OCI01bl't' - · • 400 · ,_ __ . • · 

1 

aiment pao.. ·~tique. décl.aré que sa visite est inspi11ée par les . f .J.- nc1perent avions. ·P•LWICUr& ir.egnnenta 
"-Cette aide a lieu sous forme de dona- protocoles de Rome qui prévoient dies Add>S-A~eba., 14

1 
' - Lesd'E hche ~ "':': -·~ de cavalerie, d'artillerie et d'infanterie • Le peuple allemand ne veut pas 

..., I cornmunarul.>és musu m.anes t 1op1e o- • · • l fu l t.a d h · d · · . . r .na comme chez nous et par une pa.r- 1contacts périodiques entre les oays si- d , . . 1 .d Londres 15 A A _ Les milieux montee et motorisee, te t e spec -
1 

es sym.pat 1e ont JOu1ssa1t 1 ancienne 
,tclJlra.tion technique e--n encourageant les gna:ta.ires a r~ au vice-rol1 un 11~~dge e "1e., bien infor~és co~id~ent très improba· cle offert à l 00.000 personnes, au coure! démoaat~e du Reich li est .niaturel de 
~ . . -... . · . . . mcrc•ennemitB pMllT a 90 UK;ttu e avoc a,.., 1 d la · • 'hi · 
t nes gens a s enroler comme aviateurs 1 c Je ne viens pas, d1:t-1l, pour con- quelle il veille au bien-être et aux inté- hie que la conférence locarnienne puis- e JO•Uîm<ee d ~~· . " . : voir les nations démocratiquea nourriT 
t ~~ les formant. dure des pactes ou prendre des ac- rêts de musulm l'aide qu'il a se se réunir ici dans la troisième semai.li La foule, en dolue, ne cessa d "I" /à notr • d d t' •· If 
'~ t te d tt ·d tt d · I' plus fortement 1 · 

9 
• la-ns, pou;~- ne du mo18• d'octobre proch-:- pl.aOOir et de c;rier c Siegl! Hed 1 Siegl e ega.r es 9C:n imen~ p~u 8 ec-t . con en e oe e a1 e, ce e or- 1 cor S. ma.1.S pour re ier pro.anise aux oc.o ~ mus'lJ!lifli.a.ne~ et pou:ri ........., H ·1 1 d.e l' tueux Il est tout n tu 1 . 

~1&ahon suivant une méthode <lUI lw les •elahons pen1onnelles créées par les d • · · d . • Add _ Aheb En effet les trava•·- d'approche ef- e1 >. Sll'rtout au moment ap-
1 

· a re aussi que nous 
~ • sa «1s10;n e constnn:re a .Mr .s .~ ' w.A • • d . •, d h · · 1 · 

tb-.c c un gJ'lalld . rendement. ~onne des : ~nt.revues ~é?entes. . ~ ~tié entr~ une gr&nd'C mosquée, dès que la saic:ofl; fectués pa• le gouvernement britannique pa.r1t1011 , es avions et 1 eclatement eQ ympat 1S10ns es J)UJSSanc:es ayant un 
~:T~, d.es c.avalt-e~, des manns et de~ ~Italie et, 1 Au~he ~.t s.1 ev~de~te et ~· des pluies .aU'fa pris fin. Le meea-ge s'.e.,.f .auprès de Rome et de Berlin donnèrent obus. • · régime autoritaire. Noua l90.flllmes con­
b~~hona cha?"gees des, ~esures a j 1ncontestee que Je n at rien a a1outer a 1 chève en a&.-."Urant Je vice-r.oi de )ta fidiéli~ 1 . l'impression que l'Italie et lAllemagne 1 A~rès c.es déun~nstra:t:ion.s, 1~ troupes vaincus que les démocnatiee ne créent 
~~ .e. ~ont.Te le danger ae:nen et les 1 ce sujet. > J té et de l'attachement des mu,,.1 'a""" considèrent que la conférence locarnien-1 formerent un cane et le « bataillon des pas des Etats durables. > 

A.~eleteres. . , M. Guido Schmidt awra des ~(retiens d'E-thiopie. ne ne peut être prête à faire un travail drapeaux > apJ>8J'llt. • ! . 
~ eour~ ~e ~on voy341e, }":me sua.s av«: le Duce et .wec le comte Ciano. l.'anniver•llirP <le la Vt'ttltt' u,lile à cette date si proche. 1. _Les étendard$ étaient .por~ée 'PM }e~I Nous adnurons l'Italie 

1 11 
...,.., a l ecole supeneure des • l J • 1 On apprend que l'Italie estime queJ eleves - off1C1ers de Doeber:ntz. A cote j . 

~ O.neu.r. de Koktebel. Nous avons en- Les acco1·ds 1ta o-po ona1s. Gol'lhP en Italie l'.;.dre dtJ iour de la conférence ne sau- des vi= ét!eindards prussiens de 18 i 3 I M. Hitler a.ttaqua ensuite vio!emm.,nt 

i:~cr l'année dernière à cette école huit 
1 

Rome, i 5. - Le ministre des A. E .. I T OTbone (Garda), 1 3. - On a so- rait être élabœé tant que la question 1 et des dmpeaux imp<friawt pâlis. on re-
1 

les Soviets et la propagande hokheviste. 
~..,. gens ainsi aue Mlle Sabiha Kok- comte Ciamo, et 1, cha·rgé d'affaires de lennellement coommémoré 1e 105ème an- ithiopienne n'est pas définitivement ré- 1 marquait les nouveaux drapea.ux blanc j 11 termina en disant · 
A ' qui oont devenu• des professeur& , d l d G th • glée et 1 t I ituati d 1 ot noir avec !& croix de fer au centile [ · 
"'ll .. . . d" · Pologne ont signé certains aocord-s d~ ·niver&aire e a venue e oe e en p1e- . t . an que a s on emeure I et de ,;etities croix gammées a'Ux Quatre « i.œsqu'un journaliste britannique 
~i~~lt\lp lnonu, i1s sont e!'1 trr.

2
a
0
m •

1 
.. en- caractère commercial et financier entre 

1 
sence des autorités locales et d'un griand mcer aine en Eap11gne. l"nf · bl bl déc] 1 ,, • !'Eu 

... __ t e v 1 1 1 e eves Quant a· l'Allem•~· elle souti'ent 1 an.glee pour . 1 antene, eu et anc ara que nous vou ona UJVl&er • h.-~ - o en P aneur a 1 les deux pays. 'i nombre d~artistes et d' écrivaffis italiens --~ bl 
-<:a. > que la nf' d • ----- devrait pour La rn:ar1ne, rouge- anc et orange rope en deux camps, nous lui avona ré-

"" • " , . . • / et allemando. CO erence e """"'nu ]' . . li fur . 
"OS <llhlct< S l'll l • H. S. S. J Le poète allemand, Hans von Hael- plutôt s'occuper de la question rhéna- pour aV1a.llon. s ent rem1S aux nou- pondu que cette division est déjà réali-

1 ··-L. 1 La 1)()fiti(1ue extérieure La F l'"--1 . velles umtea. d., •-..,..,, 14 A. A. - Les athlètes sen a ,proncmoé un d~ de circons- ne. rance et ,.,,.... eterre )W!ent ce 1 oee. Quelques 11ouvernementa « Front 
"""'1."°"· « halkevle•i. qui vont faire des' roun1a1ne tance. Il a dit que Goethe a trouvé lïno point de vue du R~ich "!' contr~dictÏ?" La séance du soir 1 Populaire » aoient pouvoir le défen-
q,,· itiona dans les villes ooviétiau.es et ~·- piration de ses chefs-d'oeuV'!'e Oll< ~vÎ: =-propresd sugl.ogesdrestioru. • p~esentc: La clôture du congrès a en lieu le cire contre le bolchevisme en le traitant 
l\t.I c&ont placés 80~ 1.a, pr~denc~ de: . Bucaires:. 15. -. - _Au CO.Urs d"une réu. - les irive~ ~ ~narso. , . .. a erence e n ou p."Op - . à l Il d c .. Elle d T d .. 
o.. •• ~det lnceday~ depute de Smop, mon de 1 organisation du front natto- La ceremome a donne heu a des ma- •a AllI puissances d'examiner le plan de ~'.r• ans• a sa e u ongres. a avec ouceur. ous ces emocrates sont 
~., ~te sa) • . • l d • f . l' . . . l Il paix d~. Hitler. ete maTq"";" paT un,. gra.nd d1scotn'S du l "ctuellement incapables de prendre des 
~ I uea. aux quais. a. eu: e~, na.liste à Boca.rest, le président Nizee- ni estat1on. sm &mthé ita o-a eman- M _ 1 0 Fp.~'redre. Ltouotraeteurl'•rt.iv,tited· aclubo,,cdon",.nrèsex..J: dea' ·s~·ons. Peut.être d'.au~- peuples fe-t~: CS membres du conseil d admtnL- cu, panlant de Ja .politique étrangère de de. ............ ....... ,.. o.e u~ 
tl•~u parti. pl~ieuu député .. et des la Rouma,nie, affirma qu'il faut cét.abliT Les économil'S 1ks ouvriers a ahon était agent Nümberg. TOnt·ila ce que nous funes. De toute fa-
~ des organisations; sportive~ . de meilleu-rs rappoTts avec l'Italie et é- t'll A. O. , d' • ' c:NoWt av.ans vu défiler devant nous. çon, nous admirons l'Italie qui sut trou-

%),;__ .athlètes •o'lt très fiers. d'ftr. e les tablir des rapport• no•ma.ux avec l'Al- R0<me, 14. _ Les envois à leUJ1'8 Une puissance étrangere ver le moyen de vamc' re le bolch--'·-e, 
""'" d H 1 . pendant ces huit iours, dit-il, le nouvel ..... .._ •• d~ ~~:e3 e nos c a kevlen >. 1oveux ie.magne >. famille d.es ·Ouvriers hiavaillrant en Afri- ..,..... __ 
... llC<r 1 · t • 'bl 1 Etat et le noU1Vel Homme ... On peut et noua aoyons que toutes les nations ~ e pays Mlll, et res ..ensi es que Orientale se sont élevés, de jan- LondTeo, 15. A. A. - Devant le 

1'<>bie~~quea d'attention dont ils •~nt Un YO_\'age d'études de v.er 1935 à fin août 1936, à liree tribunal d'Old-Batley, Mac Mahon avoua aimer ou haïr la nouvelle Allemagne : seront finalement forcées de faire de 
't~l· e la opa<t de Laus chef•. 0

• 497.417.689. qu'il était"" ra,pports avec une pu1osan- mais p"'9onne ne peut l'ignorer ou même, car le communisme veut la ruine 
l/' etes ser t d . . . f • ..-· 

lOtiq,,_e ""' emam en tC1rntoire so- députés rançais ces étran e en octobre 1935. PoUlf l'écairter. du monde entier. Je crois que quelq.-

~ -·- La liquidation de la l~ compte laque~e il de~art faire de Noua avons rél(lé de fait la question démocrates me considèrent comme un 
l>ii Ua Pubüona tous les jours en 4ème Rms, 15 A. A. - Seize députés de 1 esp1onn • La pu1"9an<:e etrio.ngère en de 1•~-"té des droib, et noua avons sauvage. Je puis leur repo' ndre que je 

te loua notre rubrique tous les partis partiront demain pour Ber- question éthiOJ)ienne queation luli;;4ail!ll'éra d'attenter à la v>e ...... 
d '", d Ill 1 16 • , - ~nli n<>lre première grande tâche. suis meilleur c Européen > que beau-

L 
lin_ vi Essen. -·- i:.a.ouar , e aout. et a.e :oe- -·....,.. 

a presse turque 1 Puis, il se rendront à Ores- P<aria, 15. - Le c<>r1reapondant du nouveler oa. tentativ.e 'en France s'il C'est ainsi que le national-socialisme a coup d'autres- Noua ~ prêb à 
u de ce n 1atin den. Prague, Budapest, Belgrade, Sara- c Petit Parisien'> à Genève apprend écho""11Ît la ptani~re. fois. .. créé la bue d'un ordre p01itique nou- tous les sacrifices que le Tout-Puissant 
.ri.. ln 1 . 1evo, Dubrovnik, Zagreb, Voenne et Zu- qu'avant son activité au ""in de la U- Mac n l'eVela qu il remit J'ar- veau et sain ». nous demandera_ Vive l'Allemagne 1 " 
lie~ da Y•e et de larges extraits deo. ar- 1 rich POUT fa.ère un voyage d'études SUT les gue, l'Italie veut être sûre que le Con- gent qu'il ut de ladite pui98ance é- M. Hitler se défend contre l'acana-11 La foule fit un~ ovation frénétique à 
~ ?:0 _°1 fond de tous nos confrèrea d ou- cond1't1'-s ec· on~m1'quAb et sociales des seil a. !rec.onnu'la En de l'Etat éthiopien, tr,.·"0 ère au Wat Office, mais que celu

1
i- oui 1 

.......::;;•• ~· - ~· -- tion adressée au nazisme de v oir ces paroles de M. Hit er. 
pays qu'ils traverseront. sous toua ee& 89P'0Cta. ci. ne le 'r!émunéra .pu. imc>c>'- ... conceptions à d'autre. peu. 1 

1 J 1 ., 



J - BEYOCLU 
Mudi, 15 Septembre 1936 

Les leçons, au point de Ylie 
naval, lie la guerre ei\·ile 

CSP_!Q~Ole 

Cnirass8s, sons-marins 
et hydravions 

·s·~~i~B;; L 1' V 1t; ___ ~pc1' LE ~~:~~~~D:,:EJ~~;~~:.~~~~o~~~~ 
Il av.ait une fa~on particulièTe de fri- LE MONDE DIPLOMA TIQUE de c~ ar.ticle qu'aux droits ?"~ici J>Oll't de Samsun. Accoudé au bastin.- Je reve11ais, hier matin, du Haut-Bos-

ser .ses moustaches ; on sentait un hom· l .. tl <Ji~S<>ltllit)U tic la. l't)lllllliSSHlll pa~ eleves. dont il es~ fraJJ(pe. · n : gage, j·exanunais les marchands ambu- phare: après avoir gouté, auprès d'un a?ni 
;.f 't d • d • eo~e~t qu il Y. a q';"' ques annees, lants qui venaient à b<>rd, quand Ï en.- d'enfance quelques heures de franche gai-

me eat ai+- re sa per,cioomnc, aur e ses tJcs l)ct1·oils 1 Mun1c1paLté a'Va1t Juge oip.portun de per... tiendis crier : té et revécu de doux souvenirs dans cette 
mouveme.n~ u ban d' d r h~ ·, .c. d oits des .a.ru.maux Vivants 1 L'.. . . d . • ' li · tell ·• d' · r t n quet a •eu a eu ieu cevo>r es ~ . , • eplCler mo erne est B"1tve 1 • grande maison de campagne où j'ai passé 

Le rôlie joué par la marlne dans la .avait u:ieta edmaniered attuter adw soir a.u P.arrc Hôtel, à l'occasion de la E.t c'est à la suite d.e quoi, on avait On me dléeigna une barque cont.e- enfant une bo11ne~partte de nies vacan~ 
tentton en Je nt es regu s au our e 1 d I · d D · d, d b 1 p ] bat · . ' l71•erre civile ~a an oie ne laisse pas . · .

1 
• . . I lu suppression e a coman1SiSt.on es e· 1 comman e e.s ascu es OW' es a • naint des alunerits et des huits depuis ces 

~- -r w 11.lil qu 1 eba.Jt devenu ]a batte,ne a p • . . . d'l · C Il · f · · · 1 • ' • d. être curieux. ' . , tro1ts. Y assistaient, le gouverneur &-1 to1rs. e :es-c1, toute ois, n avaient pas la viande d.e mouton ou. de chèvre A . é ·u l é 
1 louircle de l Union et P1ogres. bul 1 b d la mission été ll'tilioées .Il a été décid'é de les met- 11 • , • rriv en v1 e, un grand pi encadr de 

On t comment la d-éfection de a On disait qu·anciennernent, c'était tan u.e.1' es ~~t' resL' e , ~d<>mt . tre en ,,,....,.e grf '.t-oe. juequ aux pasteques iet ·autres noir, posé sur mon bureau, attrista mon 
flotte. BUT laquelle j}s comptaient, fa-il- b , et q ques invi es. ex-pl'lesi en· • a.ma- - • J'lln s. regard. Il m'apprit qu'une de mes plus 
lit compiomettre définitivement le mou- uneCeelntu:r _ja_.~e. · t l ri.al Mehmet Ali. et le chargé d·affaires 1 En outre, des étud.es sont en courS Au dem.eua-ant, tout com.me je ra- chères camarades venait de mourir en 

d F d a a cm etre Vl'at J>aTCe que oue eo d F · · 'd t t <>n en vue de la réduction des frais de trans 
vament ifl8Urrectio:i.ncl e rain.c.o et es d · _.J. • ' • j e ranoe, vtc.e-pre.si en • on pron - vais constaté à lnebo]u. les '~ros mor· Suisse enlevée en q"elques 1nots pa la cama.ra e:s s accoruatent a reoonna1lte , d d. port db troupeaux qui viennent d'Ana- - ~ ' ;6- r 
autres rgénéiraux.. Croisant dan6 le Dé- sa spécialité dains les ql.IC8tions relig.eu· ce es iscouTs. tol.e. ceaiu.x de viande étaient enbamés dans grande faucheuse de jeunesse : la phtisie. 
troit de Gibraltar - en utiüoant lar- _ 1.A MUNlCll'ALll I:. un J>aollier qUi n'avait évidemment ja- Pauvre amie J 

Il '-- la - " d T ~ 1.c 1iroblème lies caualisaLious ,_ gement et i éga.DO..'llent Taoe e an- On -t·'t en lui· un "-- e"le've d me.H été wt.vé. Elle s'appelait Hortense G ..• , mats com-
~· - 00'0 e Lt'S auLolms 11ui seront achl'lé;,, 

ger - J.e.s navires gouvernementaux. c mecf,nese >. Il savait très bien la jan. Dél&llS le.s endroits où la cana~tion Dès qu·un client 8Ul'Venait r < épi· me eue aimait les pseudon11mes, nous z•a-
dont les équipages avaient jeté pay des· gue dont il fallait se servi·r enveirs les On sait que la Munici.palité avait sol- des égouts a été réalisée, les propriétai- cier moderne > prenait ~ marc.oau a- vions surnommée Laure Leblond. Ce der-
!lll bord leuira officilrs rebellea. inter • cHoce> qui formaient la majorité au licité la fu.an.ch1se douanière en fave\llf res de toutes les mai~ns .ont tenus de vcc ses m;iüne ara.les, le m.ala.x.ait PôUll" nier nom pour just:ffer .ra chevelure d'or; 
ceptaient Je passage des troupes ma- prel'l'ÛeT pa:rlement et qu.e l'Union et des aut-obus qu'elle importera de l' é· rattacher à leurs frais lea égouts au col· le plaoœ sur un bout de papier _ jour. quant à son prénom~ il lui fut donné d 
rocaine3 en route POUT le Continent. Progrès redoutait. 11 se .servaat vis à vis tranger. De longs préparatifs ont eu lecteur. C<>'fl'.\rne la plupart ne .s'acquittent nal, a'U.SsÎ sale que ses mains, et, B.'Près cause de son air innocent et candide et 

Puis, changement à vue. Les irunur- d'eux d.e leU'T pTop:re ~ogique, de leur heu à ce propos encre les autOTitÔ6 de pas de ce devoir, la municipalité a l'wvoiT pesé sur Ulne balance, à il' ave- pour l'amour qu'elle portatt à Pétrarque. 
gés "Se constituent rapidamenl une puis- tangage el en ·Un mot il savait 1eur ré- la Ville et le nrinisLère des Finances. décidé de s'adresser au minUtère de nan·t, l'offN..it à l'achetieur. Laure ai7natt la musique pasionnément. 
oa,nte flotte d'avions grâce auxquels pond·re .et les faire taire. • Il a été constaté que lélaboration d'un l'lntérieur pC>U!r lui demander l'autori- Quand il en a le te~ faiute de Pianiste consommée et tenant à complé­
il.s affrontent réso!ument les navi?'CS de Ce per$onnaige n'était autue que Se· projet de loi est nécessaire, en l'occur· sat1on d'édicter les me81W'es PI10Pres à -client, il ma.nipule to\JIS cea morceaUIX. ter son éducation musicale, elle étudia 
91.m'fac.e et les !lOus-marin:; gouverne· yit bey. t'lence. Le texte Y relatJ se.Ta présenté contraindTte" les propriétairesi à Bac- de V\ande, désosse ceux auxquels d.es l'harmonie avec acharne1nent. 
rnentiau.x affectés au blocue - et à la Quand. l--lalil bey devint ministre de à La G. A. I01Ts dre sa p;rocha.i.ne aies- quitter de .cette obligation. os adhèr.ent encore, et au .besoin ... le.a Nous eûmes le même 1naitre. 
faveur de la bataille, qu.atre hateaux l'lntérieUT et qu'il fallut désÏgnier un pré- •ion. M. Celâl. d.irectew- d""' travaux de lèche 1 Aussi, en tant que camarade, ie tiens à ren 
chargés de trOlQ>es atteig-ne'lllt Cadis. aident au gyoupe parlementaire du Comi.- La Mu.nic,palité avait aongé tout d'a- Ja canalisation, qui s'était rendu en Al- Towt est sale : .ses .mains, 8e!S ha- dre un hommage sy1npathique à une fer­
Ultérieurement, le passage est polJll'sui- té Union et Progrès, on n·avait bord à acheter ces autobl.1.$ avec le mon· lemagn.e aux fins d'études. a remi~ à son bits. son parnier, sa bascule... vente de l'Art, si prématurément enlevée. 
vi d.iTe::tement oaT voie aérienne, au pas tTO'llVé de meiUeuT candidat que lui tant qu'elle aiurait emprunté d'un êta- retoUY un rapport indiquant les meSU!l'es Ce même .ép~ier, ayant vendu une à l'affection des stens et de se! amts. 
rythme de 500 hommes ~r iou'!'. tPOUT ce po.ste. blisse:ment n.ationial ou lu crédita qu'el· à prendre pollil' améliorer les méthodes pastèque à un client qui ne l'a pas Je la rencontrais parfois aux concerts 

Enfin, une bombe d'avion bien dir-gée Un jeune homme aux idées occ:id-r-nta· le ae serait procurés. Elle avait CIJgafité de construction et d' ~ploitation. achetée parce qu'elle était mau;yai~. lui donnés tct au cours de l'hiver. Elle ne 
met hors de combat le cuira9Slé les aurai.t provoqué la ·révolution Ml sein des pouripa.rlers dans ce sens. Le rappoTt fait ressortir la nécess.té adaiessa force jurons nullement ., mo- manquait jamais d'assister aux auditions 
Jaime Ier. Le fait a été démenti par du Com.ité pair son opposition avec. da Mais, beaucoup de Sociétés, appre- de nettoyer les égouts. dernœ > 1 de bonne musique qu'elle suivait rlévote-
Madrid, mais il n'e-n demeure pas mo.ne façon de pe~ des ooniservateurs. La nant que la Municipalité envisage d'a~ Mais pour ce faire, .îl f.aut que le dé. QuJ!lle façon primitive, anon Dieu r ment ,cherchant à se pénétrer - dans 
que depuis le jour où cet i.mpact a été candidature de Seyi.t bey rallia.lat les uf. cheter des autobus, s'empressèrent de bit de ]'eau de De-rkos .atteigne pha de de vendre des aliments et cette métho- les concerts symphoniques surtout - des 
annoncé, }e cuirassé c l<>yaliste > a ces- frai{es .d-e la gauche et de la droite. li fiai::re des prroposjtion9 pour la livrai - 40.000 mètres cubes, ce qui pourra êUe de comme si elle était natuJ.elle, reste oeuvres des grands maitres a travers le 
11é es bombaTdements périodique<J con· prrrt 900 rôle a.u ~rieux, a.lors que l'in· eon de ces voitures à orédit. Dès que 1éalisé dans deux ans, par le ren ~ en vi:gueUlrl depuis des ~ 1 courant pol11phonique, coloré par l'or-
tre Ceuta et le littornl marocain. f!.uenoe de cette présidence ne devait la loi wr la franchi e aura été votée, forcement graduel des tuyaux de la ca- Poe>bablement. la municipalité d'ici chestration. 

La fortune évolue en faveur des na- pas dépa.rmer J'enc:einte du Comité. la Municipahté examinera les offres nalisation de l'eau de Derkos. n'a pas 'die pO'UIVoiM 8Ulf mer... Nature ro11ianesque, aimant la rêverte, 
tionali teA A la tribu.ne de la Chambre cLes dépu- dont elle a été saisie, et en retiendra L'ucli\'ilé clt•s aycnls municipaux Voilà que de nouveau, n°"" incrirni- elle affectionnait la solitude dans les st-

Autre fait nouveau : ceux-ci se Ten- t~ il tint tête aux a.888.'Utsi de J' OfP· la plu.s avantageuse. On co.mpte introduire des modtfica· nons La munici:palité J ftis ?Jittorcsques Que l'Orient prodiçue. 
dent m.aîtres de la plus grande .partie du p0i5ition. l .. e l'êll)J)Url hclult)llllHlai1·c tions dans les méthodes de tnavail des Après tO'Ut, ce n'est pas wne institu,. Son lieu de préàtlection était celui dit 
litt<>ral CSJ>&gn<>I """ !'Océan. Et paT Je Du premier jOUT juoqu'.au dem.e1', il La Mun1c-pa)ité a adressé aux dl'Vers agents de la police municipale. Ainsi, h.on d.,,cendue du Ciel. " des Pierres ". Là, son inspiraticm vaga-
fait même, les ba•es navalea du Ferrol est resté fidèle à ..,. principes. C est lui 1 . . 1 . 1 ~-- exemple, tous ae r""·-'-ont le -1·r Ceux qu' d t d f . . bo11dait librement. Elle composait le motif 
et de La Corul'llB. t:te tiallient au mouve- cerc es municipaux es rn.slruchons eur .,.._. "" ....... n ....... t ven en e cette açon, 1c1, i t 

q~i,1 P8lf des arbgliments fra
1
ppan

1
18•• sana

1
. recn. ............. andant de faire co"'·""'ÎtT. e tou· à la 6ème Section qui indiquera à cha- des denrées alim.entair,,..,.. CC\JX qui _.,,...._ ennisuiai·tled. es " mélodies ., qu'elle développait ment. Elles contiennent une série de na· . """'a~u .......... -.., ~ 

rep .JQUe et ise asant su.Y 09 ots re 1• te;s le.a semaiines l'activité mun~ip"le de cun le qUMtier de la vilLe où il de· sisten< à ce spectacle, qu'j!-s trouvent 
vtries de guerre, le croiseur Almirante bieuaee et les traditions, a démontré crue chaque ckaz.a.:>, notamment le~ in'9'p.Cc- vra exerce.T ses fonctions. Ainsi donc, naturel, les voyageurs, les cliente per- Très originale parfois, elle conçut un 
Cervera, jumeau du Miguel Cervantes, Le c l-filâfet > (Khalifat) n'avait au•:une lions, .analyses, pour-•ites de tout aenre chaque quarrti.er aura chaque iour un cLcint un jouT, oh.acun d'eux ces tit.T- four l'idée de décrire mustcalement le bruit 
le héros de l'affaire du Gibelserneon, '- d 1· •u ~ - que fait le tm · t d T 1 

• vaueuT au point e vue ,Jle 1.g1eux. d'entreprises. La Municipalité fera, en a.gent d1ffiérc.nt. De cette façon, on évi· et deviennent à leœ tOUlf de.s membnes trnique u unne' 
le tOl"Pilbur Alcedo. et M.l'ftout le cu.î- Au fllr et à ~e qu'il a8 i rait aux conseq' uence, les co ....... rn/O•n1cations nécee- tera l'inconvé.nient de laisser pendant de Co.n.seils municipaux. pendant que je cherchais à rendre le 
raesé E.span' jumea.1U du Jaime Ier. · • d ·1 · · u ... .u même effet 

evenem.ents, ont 1 sava1t tiretr Ulll en- sa.ires et dO'lllne:ra se• in•tr,. ..... tions aux c1ea années W1 agent à la même pla.ce où Peuvent·ils considérer autrement ce · Il s'y trouve aussi deux cro19C'l.llre de dix · 'd · d d - Ma;. elle s•11 prit s· ad o·t t e seignement, "<>n e ucat.Jon e « me ;re· servie:•'"' compe'tents. il a'étiablit ue ~orte de camaraderie qu'ils ont approuvé au1·0U1rd'L- . .: } ..... i r t emen qu 
mille tonnes, le Canariaa et le Baleares, • • 11· • ~ ""' le résultat f t de 1 h e • 6 etait a mee. entre les .a.rti9&n .et boutiquiers et les Est-ce que dans les beatUX restau- u s p us eureu:r. 
en voie d'achèvement. Le p-remier de Sa capacité d'assimilation était telle l~'t.•cltlil'tl{JC (j(• IU>~ l'lll'~ représentants de l'ordre chaqrée de con- rants d'Jsbanbul on se comporte autre· Des appogiatures rapides tombant sur 
ces bât.ments fut ·rapidement armé et q-ue cette éducation schola.Mique n'était A la suite des co.mmun:cations reçue trôJ.er leur activité. Cette c.a.maTadPrie m.ent qu'à lnebolu et Satmsun ~ è .. :;; secondes, tel était le fond du procéJé 
s'est livré à plusieurs bombardements P._, parvenue à fa:u~r comip!ètement sa des différents cercles municip.aux., la Mu· donnait lieu à des amén_g,aemente. I. Av_ one-nous réussi, deplLÎ~ 2. 0 an-- descripttf harmonique, auquel succédaient 
contr>e Sam Sebastian. Cette lois, la si- 1 • - - des triolet t bi é t · pen~e. nici.pa ité s est prononcée sur J' emplace· JUSTICE . a fane vendre les den.orées ahmem•tei~ s savam"nen com n s e qut 
tuation navale s'e~t renversée en fa ~ • • • t d 1 500 1 Il imitaient à ravir la rotation. 
veur des nationalistes, et ron pré-voit men es . ampou es nouve es l~n. 1•rt>cédure tlt'S Il:.1grilt1L~ <lcltts o-e11 dans des vitriniea fer.mées ? ,"a dernière oeuvre inéd1'te et ~ .. ·e11e C'était au cours de l.a guicme généra- qui devront être disposées en notre vil- L c.:____ '' -"' 
déjà le moment où, fOTÇ4Ult le cordon le. ous faisio.ns partie, avec Sayit le. Un accord a été conclu, en outre, Le ministre de la Justice, M. Sükrü , es co~i~ man[pll!lent en notre comptait faire représenter en Suiss~ nù 
de surveillance des sous-.ma.rin.s c}oya .. bey, d·une ctélég3 tion chaygée de ren- avec la Société d'électricité pour la Ji. Saracoglu, a pré.sid~ hier, la commis· presenc7 ~ . nl,or..·s avant de nou.s elle se trouvait dans un sanatorium pu~r 
listes> à travers le détroit, les naviTes drre aux députés allemands la visite qu•ilti vra.ison et l.a. ·mÎ.!re en place d. lllll nou • sion chargée dru règlement d'~plica ·ile offrrr, mais nous ne eouffl_on15 mot. tuberculeux, est intitulée SOUs les Pins. 
arborant le vieux drapeau a-ouge et or nous avaient faite. veau lot de 500 cle cee ampoules. tion de la loi concernant les fla-grants . Les c lo.kum > et .les c akidl": > su- Elle t.·11:1.·e les souvenirs d'un c.)?t:t if-
cde toutes les EÀrpa.gnes> viend'ront re- Après avoir visiré Jee principe.les v\lr Il Y en a.. en tout,, actuellement. délits. bissent aUSSJ cette manipulation. ~ t Mu iollr à Heybeli, avant son départ pour ln 
lancer à Ca•t~ène, comme en 1878. 1 d ]'Ail • · · · L'ENSEIGNEMENT hallebici • J>a99Cnt les laitages avec Suisse où elle vient de s'éteindre. 

es e eim.agn"'- n°"" étions am~ 3.500 cLa ... les rues d'I ta.nbul ; ce nou· lelllrs mains d'une assiette à l'auttc. 
les dre.s adverse& finale.ment à Berlin. Un joUlf que, dans veau contm,gent de 2.000 l.a.mpes con- l...t• (:t)ll~t..•1°\"Ul(>lrt.• (:l'est en plein rêve que s'en va cette 

Mai-1 vo.ci qu'il Y .a. deux ou trois les salloa de l"hôt~l c Adlon >, nO'UIS tribuer.a. à acca"Oitre sensiblement l'éc:lai· Les coms du Conservatoire commen- Voilà poUTquoi je ne me crrois pas arLi~te de beaucoup de talent et de i]rand 
jours. une brève dépêche annonça que causions de choses et autre, avec lee rage de La Ville. ~foutefois, on a calcu-- cent le 1er octobre 1936 avec l'appli- en droit ridiculiser les épicieor.s mo· avenir 
l'Alcedo avait coulé deux sous·marins camarades., Seyit bey hocha la tête, lé qu'il faudrait 10.000 ampoules pour cation du nouveau règlement ratifié p.ar derne• d'lnebolu et de Samsun. Mais, LE SONNEUR. 
gouvernementaux sur le littoral du paye fronça les sou·r·il• et no·- di't a' bru"l-- . I . I' , La M 1. bl l en pen9ant à nos moeuTS et coutumes "" ~ .... ec airer comp etem-ent notre cite. u- a.saem ée généra e de la Ville. Deux ·' 
basque. La nouvelle était S'l.l7:prenBJnte. pou.rpoint : niciualité s'efforcera d. atteindre gra - nouveaux co'Uifs ont été créés. ceux de pouir ma part, j'en ai honte. 
NOU4 savions que les naviree de scueir- - Non, ceci n.e •pOOll'ra J>8.8 continuer duellem~nt ce c.hiffre. chants et de da~ AKSAMCI. 
"" e trouvant dans les porl's de 1'0- Je croyais qu'il fa.i90it allusion à la Le projet p01Ur la J>Ose des 2.000 Le'> 11011veanx ('.nr1res Inlormations do Palostino 
oéan, étaient tous ;passés à lïnsunec- gueJTJ'e, à la .paix. à cerbains impairs aJle· nouvelles lampes ~ soumi~ à l'a.a- Le nouveau cad·re des éc.o.Jes secon· 
tion. Les •ous-ma.rins en queetiO'Il n'a- mands. .emblée de la ville, et ne !olt"lra signé dalr,es et moyennes é1abor.é pay le m.i-
vaient pu ven.h que de la Méditerranée. _ Qu' eat<e qui ne doit ,.....s conti· · 
C 1 1 f · 1 r- QU enoswte. ni1tère de l'lnstiruction Publique sera 

e a eur aaait une croisièf.e de que· nuer } lui demandais-je. 
1 130 ·n 1 l.:l )H'4•(>l'Clt' dt•o.; boulit(U ·s conununiqué prochainement aux in-

que · mrnes """" esca e, - CM - Il faut que ma femme porle "'" oha 
d 1 Il 1 P teresséa. JI comporte dee modifications 

ans es circonst.anc~ actue e.a.. e or- peau et qu'elle sorte ainsi dans la rue. Nous avions annoncé qu.e des d1sipo-
I ' • d' f bl importantes ; Ira. plupa.-rt dea dirceteura tuga n e.st guere .sposé avora ement me répondit.11. Pas moyen d'agiT autre- s:tions ont été pnses en vue d·a.ssur"r 

l E des étabLssements de cette catégO'fie aux gouvernementaux c.p.a.gno s. t ment 1 la propreté <ies boucherie$. On a cons-
d . ·11 · '- uc.h sont remplacés. ai el?r&, aiis avaient lo é un po:rt En &e:JJPTÎmant airui, il confirmait l'i· taté qUIC de. mesures s'imposent auSSI 

· 1 Les \o•·alJl'S dt•., 1u·ofosscu1·s porltJ4ita111&. ce a se serait su.·· nutilité et I.cs préjudices que causait chez au jet des houtiQues où l'on vend des ,, 
A La ·11 · "-- h'f' lie l'L111ve1·;,,ilé re ex1on eepenua,nt, ce c 1 1Te nous Je port dru voile pou·r les femmes. foies et mous de mouton et autres. Un 

de 1.130 miJ.les n'avait T1em. d' exce915if Cette exclamation de sa paœt. au mo- délai de 15 jours leur aera accordé pour 
PoUr da eoua-ma.rins qui, comme ceux ment où les. sujets sur les.qU1Cls nous confoTmer leurs établissements aux exi­
da classee B et C espagnoles, disposent nous entretenions n'avûent aucun raip· gences de l'hygiène, faute de Quoi 1ls 
d'un 'l"ayon d'action d'e 8.000 n1illes en. po,rt avec la question quÏl venia:it d'agi· seront fermés. 
•urfaoe, à 10 noeud&. 1 ter, était ll!ll cri du coem;. l_cs \'il1·iucs fll'S l'l'~ltttll 'tllltS 
. ~' l'~cedo avait été victime d'une C'était la Tésultante des idées qu'il 
illuaon frequente en guerre : les aub- . avait acquises peu à peu iau courrs de ce La Munici-palité .avait inberdit aux 

'bl "l · · 1 • • 1 restauriants et trajterur.s d'exposer Jes mers1 os qu 1 croyB.lt a.votr cou ~. n a.

1 

vayage en Europe. 
vaient fait que plonger irapidement POU'f Au colltl'9 d'U. même voyaige, n01Jt1 a- plats dans les vitrines. La pJurpart des 
· h • ] d' gni.nds établi ·ements e <><>nt confor-ec a'P'PCll" a a men.ace un mauivais I vion.a été invités à dîner chez M. l'!'l Mme 

cou,p d'étrave ou d'une bombe 80US- K upp, més à cette di~position. Par contre. 
rna'l"lne. Et le corresp.ondant de cHa-1 "' 'Io 4- quelques boutÎQue.s second.aire.a n'en Oflt 
VM.) eignate..tt r au tire joUT. qu'ils Croi· A table, il y avait des fzuits. touia de pas tenu colmpte. Elle ont été in for -

d Sa S ba · • • t 1 l !'-·- E mées qu'elles seront pa.ssibles de ""no-9C'nt evant n e stia.n, pre~ a or· pnrneuins et es mei J.OUrs vin.s, ce oul ai· 
piller tout na.vire nationaliate qui ap- ! sait contraste :avec }a disette qui ex:5 • tions. 
paraitrait. Les port.a, tout proches, de 'iÎt dans le pays. 

L'Univeraité a élaboré un règlement 
poru.r les docent et lea assistants. Ceux 
d'entre eux, qui désirent .se .rendre à 
r étra1nger pour études, doivent adres­
•er à la direction de la faculté dont i1" 
d·épendent, une requête indiquiant le 
pays où ils veulent alle.r, et la nature 
des études auquelles ils vont 1e li .. 
vrer. Cette requête annotée par leurs 
professeur reapec:tifg, SCTa ao~e au 
conseil de l'Univeisité qui décidera. 

Si cette d.iécisàon e.st favorable, lïnté· 
rené remett11a un engagement assurent 
qu·il n'ahandonneœ ipa.s l'Université 
pendant un temps équivalent à dieux 
fois et demi la durée de - études à 

Bilbao et de Gijon,, qui sont t0<1iours j Seyit bey, d'ab->rd hésitant. finit p&T 
eru:x maiM de. paatisans du «Frente Po· aJvaier d'un trait, et avec une vis.ible sa­
pula.r> leur <>ffT<>nt un abri coomn<>de, 1 ti faction, \Ill v""re de Château·T quem. 

La Municipalité a entrepris des re- I' étrange'f. 

Qwoiquïl en 1>0it, la IJ>l'ésence de eous- Il apprécia le vin de cette façon: 
maTins adver- """ le littoral ba&Que, i - Il ressemble, dit-il, à celui de no­

cherches en vue -:le rédufre 1-e prix de 1 Au coUirs d'une même année ecolaiTe., 
la via.nd.e. Ainsi qu'on l'a maintes fois il n'y aura que d.eux assistants et un do~ 
souligné, la cherté actuelle e5t due cent qui seront autorisés à aller à I' é· 
bf':l8..l1Coup moins au prix du tran'BpoTt tranger. -e•t cLe nature à entria.ver l'action navale tre Karâyaka. 

des nationalistes. Ils ne diopoaent que: Au diable, me suis - je dit, s( c'est/ 
d'un eu! destroyer pour trois bâtiments to.ut ce que le voyage d'Europe lui a ' 
de grande tai!Le - -alors que la pTOPOT· enseigné. il y a mieux. 
t~on inverse eut ~té plus nO'J'tnale 1 1 Mais non. oe n'était pae le ca9, Sevit 

Finis, I~ bomb:.rd.ements de tout re- bey rentira chez Ni en partisan conva1n­
poe, Le navlre ne marchant qu'à petite c:u de la cultu!re occidentale. 
v tease et choisiSS'lnt ..,. coup., conime j Hüseyin Cahit Y ALCIN. 
à le. manoeuvre 1 Il va falloir se li,-rer (Du c Y edigün>) 
à dos zi.g-zaga continuels. powr déjouoer 1 ---------0--------
le COl>P de torpille éven0ue1 - et 1a ré- 1 ltalie et Finlande 
gula?té d'U tir en eouffri.ra.. j 

D ailleurs, a-t-on t>Cmarqll'é que les Helsmski, 16. - Les j~unes Finlan-
hom.ba.rdementa '\Ur k front de mer; dais qui ont participé a.u cam'P des e­
ont c:om:plètement cetié depuis que]Ques ve..nt·gardistes de Rame, rentrés dans 
jours } Si San Seba!tian a pu être éva· leur patrie. ont exprimé l:euT reconnait­
cu-é ean. incident ni accident, O't1 le doit sance de l'accueil fraternel rordial 
&ans doute à la présence de ces d'C'UX. de leurs cama1ia.des italiens, lewr enthou· 
90ue·nutrins gouvel'"flementamc. ~tasme POUT la vision de fo1ce et de foi 

Ces dezniers feront parleir d' e<.JX en- q1JC lel.01' a offmt le IJ>CUple it.aliern et leur 
core au c:ouira des opérations ultérieu· adm.i·ration pour le ·Duce. 
res contre Bilbao et Santa.nde'I'. Par 
~urcroît, ces deux ports ont été minés. 

1 
DEUIL 

Dérês fip :\1. G. O'gul:tn !-==-= 
Le Ier septembre, est décédé en son 

d<>micik. à St.-Ouen, M. Carbis Os- · 
guian, associé gérant de ~a Socié~ 
<~archal et Cie.> de Versailles. Le dé-' 
f.unt était le beau.fils de notre e<>llè\iue 1 
M. E. Ma.na.M, rédacteur au «BeyOf<lu> 

J 

' 

Conclu ion : c.ontre la pudeance du 
ouirenté de lir:'ie fortement armé, R'én~­
r.ale:rnent bien protégé, et du grand croi­
ecur. lc:t armes "ouveUcs ont affirmé 
une fois de plus f'1JT redoutable effica­
cité : les v•on:s df' bombardement con­
t e le Jaime Ier f"t contre lea 90ue-ma· 
rins qui font le hlOC'U< de Ca.àu: : lea 
SOU:S .. nwi,.jns, contre J'Espana et 1es CToi­
aewrs nationalistes oui bombru-daient •'V'eC 

une implaoable roégularité le littara,l ha.-
que, jadi• ai riant G. P. 

Nou-s présentons à notre camarade 
et à tous c.cu:x QU"!' frappe ce deuil, noa 
condoléances le• plus émue.. J Deux vues lie la Foire lnternallonale li lzmil' 

TERRE D'ASIE ... (De notre correspondant particulier) 

Il 1 . • • Tel-Aviv, 9e1>tembore. 
y a que q~ JO'\lM, un cu.rtcux 1n- Lea .. t .. • · • .. 

c.ident s'est pirodu.it à1.bord d'Ulll bateau, sena ·"""' amencama ont quatte 
d S. k l la Palesbne u c: 1r et >. A • . 

Deux voyageurs, dont l'accoutre· . . pres
1 

avo1; visité µh.~i~ coloniOJ 
ment les dé&ignait comme étant des 1 Juives, es ... senat~urs &m:er1oa1n.s ven~ 
touristes, demandaient tllllX e.utires s'ile 1 P;x1r enque~er ~ ~es trou~lee, ont ~t­
Y a.via1t quelqu'1Jl1 parLa.nt l'anglais. Un 1 te •• r:nercred1 sion, la Palestine powr l A· 
j.etme homme conn.aissa.nt 'PBl'·.faÎt'Clnent, mer1q,ue. 
cette . langue le$ invita à 18' exp}Ï.Quer. f Les ,~d~~ co?~e l'arrêt 
Et VOJci ce que les touri:;l'es lui confiè- de l 1m.rmgrabon JWVe 
rent : 1 L'AssociatiOlll dea Industriels, préoidée 

- NOU9 sommes des toU1TÎstes, nous par M. Ch.~nkar, a dt'eeSé U10 téléstTamme 
avons visité La ville et nous somhnea 1 au 11.·C. pTlOtestant contne un a.mêt éven­
sa•tisfa.îts. j tuel de lïm:migiration juive et fa.isant Tes" 

Du imoment que nous aomlJ\es venw sortir que si cette meSU1Te est appliquiée. 
1 d . . 

jllSICJuÏci, .nous voulons paner en Aaie et u.ne igran e m.:seTe .et une on~e a~ 
ra,ppof'ter chez nous un peu die terre de s abattront sur la Pale9tine. 
]'Asie. I M. Cbertok chez le Haut-Commi"aire 

Nous avons pris, dans cett.e inten- M. Cheirtok, d1recteurr ipoht.que de 
ti0<n, oe bateau. ma.Ïi8 noua re· I' Agenoe Juive, a été reçu en audience 
marquons qu'il ne s'a:rrête 'Tlllllle part, par le H .. C. 

1 

al<>TS que notre paquebot va lever Le bilan des troubles 
r aal.Cl'C dans qU1Clques heures. 1 Officiellemen l, le bilan dee trouble! 

Y a+il moyen de eatisfai:re notre sanglants est de : 479 tufu et de 1192 
dé.sir 8alls ;manquer notre bateau ) blesoés. 

Ces deux tourietes étaient des Amlé- Une bombe dans une fabrique 
1"Îcains Ven.1.118 d.e Detroit. Un incendi a éclaté dans une fahriaue 

Le jeune homme I~ ~it : à Jér'15alem après l'explosion d'un• 
- Nou.e bateau va acc<>ster main- bombe. 

ten.aJ!t à Ana.doluhisar. Vou.s cléba:rquez Les dégâts sont évalués à ,plus d'une 
all8Sitôt et prenant à quelques pas du dé· centaine de Jivres. 
barc.adère un peu de torre, voua repnenez Un journal suspendu 
aussitôt le bateau qui acc06tera. et qui. 
ve<>ant du Haut-Bosphore, se l'CŒld au 
P<>nt. 

Les tO'\lristes, trè, contenol'S, 91.livent les 
indications d.onnéej ; mais i .. venaient 
à peine de dékrquer qwo le bateau du 
pont <1ma:rrait à léchelle. 

Co,n.sid-éntnt qu'ils n·:avaient pe.s k 
temps. de faire leUT provi~ion de terre, 

1 

;}s étaient d'ésa.'P?ointés. 
Le jeunie hœnmc, p11Cnant un pot 

· rempli d.e temr~ leur en fit ioad.eau. 

Le quotidien politique c Haboker • 
a été suspendu pour une durée d~ dell~ 
iou'fS, par ordre du H .-C. 
Une mise au point. 

D' a'P!J'ès lee nouvelles de Lond# 
l'immigration ju·ive ne eera Pac9 anêtée· 

Dans sa lettre au Dr. Wcizman. Je 
ministTe des Colonies a rrépo.nodiu, d'.a.il" 
leuT que lïmmig-ra.tion juive ne ~ra P"1 

alt'l"êtée et que le H .• C. n'a rien promis de 
P'"e:I à Nouri pacha, minist>re de l'i• 
rak. 

Jbseph AEUOl'I· 
---~~~--·o-------~ 

LES TOURISTg 

Les deux touristes ne savaient olus 
comment remercier le jeune homme et 
agilla~em·t vers lui leur mouchoiT, pen .... 
dant que le bateeu ~· éloiR"nait du dé­
ba..,,., dère. -------o-------- I.e oonv<'rnenr <11• Chypre 

LES ARTS I Ill' passnoe à lst1111bnl 
t ; ne non velk · ê J Sir Herbert R. Palmer. gouveren"' 

Pl <"t~ de Chypre, est aTrivé. hieT, en no~ 
<h• l\f. Neeip F1tzll Kisnkürrk ville. 

Le Théâtre de la Ville monteM cet- En compagnie de M. Moryan, chall'" 
te année une pièce de Necip Fazil Ki- gé d'affaires de l'ambaesade anglaise• 
oakürek. Elle est intitulée : cGréer un 1 il a visité la ville et a déjeuner à l'af1'' 
h<>mrne ... • (Bir adam yaratmak ... ). ba.oade. d• 

Très probablement, le prinicipal Tôle j M. Palmer, qui 1enhe d'un congé , 
en sera confié à E.rrtuirul Muhsin. Ce de l:iTois moi9 à Londres. a fait le yoY• 
sera le cgreat event> th.éât'l'lal de l'an- ge par la voie du Danube et T~· 
née. aujourd'hui, pour Leueosia. 
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Mardi, 15 Septembre 1936 

CONTE DU BEYOCLU 

''lladame est 
soi~tie ... ,, 

-~ 
Par ANDRE BIRABEAU. 

On me dira peut-être que cet hom· 
me était un peu fou ..• Mais les h<>mJneS 
les plus sains sont des foua intermittent~. 

Il rentre de voyage. joyeux. impatiertt. 
Dans le vestibule de sa mûon, il sest 
r"1!airdé cian. la glace QÙI C'SI au p ied cle 
l'escalier. et jJ n ·a pas eu lïmpre1111ion 
Qlle cc monmeur-là avait quaa-ante ana. 
li monte les marches dC'U.lt à deux avec 
Une allègre hâte. Etre de Tetour 1... La 
Doa-te de eon appartem.eint ouverte. il 
trie ven le salon où il est sûr QU' elle 
ee tient : 

-Bonjour Françoise 
Françoise, c" est sa soeur, sa petite aî­

n.êe, avec qui il n'a jamais ceasé de vi­
\tre dans le v1etl appartement de fa -
mille depuis que les parents 50nt morts. 
E".lle J' a.Îm.e coanme il J'aime. Jl est COfi" 

lent d 'être de rretour, elle va être con­
te.nœ de le voir content. 

- Bonjolllr Françoise 1 1 
Mais la voilà devant lui, debout et 

l>Teoque muette. Elle r embrad8e troip et 
•Ile le Tegarde, d ·un rcgaaocl qui à la fois 
Insiste et se dérobe. 

- Mon petit Pie.n-e ... 
- Qu' est<e qu'il y a. } 
- Mon petit PjetTTC. tu vas avoir de 

la Peine ... Pendant ton ahsceru::e, Quel­
qu'un ... à qui tu es atba.ché ... à qui tu 
Cl très attaché ... a eu un accident ... 

- Rose } 

à eon Tetour. .comme elle l'avait JU... 
sé. Au eoiT tombant, il n 'a plus pu te­
nir. 

- Allo 1 ... Je suis chez Mme Rose 
Vernaz } 

Quoi } . . . Mais quoi, mocn Dieu J ••• 
Au bout du fil, Fernande, la femme de 
chambre vient de lui répondoile : 

- Madame est partie en voyage ... 
11 lève la tête : FI>an<;-oise baisse les 

yeux. Alors il devine. Elle est sOTtie une 
h ootre, tout à !"heurre ..• 

Chère Fra.nçoise 1 Elle l'a vu abat~u 
et soudain redre99é - pa.r U11 esrpoi;r 
inseil'9é, mais redressé 1 AloTiS dans cet· 
te hcarre où elle est sortie, elle a été fai" 
l'C ia leç.on à la femme de chambTe ..• 

EJJe a eu 1'a.Îson : il est d~, 
mais il n'est pas tout à fait désespé­
ré. li est ûr que Rose est moirte, ma· 
quelque chose r empêche d'en être tout 
à fait &ûr... c Madame eet partie en 
VO}ël$tC • • , ) 

. . . Dewc. joun après, c 'est le terme. D'oy .. 
d:na.itt, lee jours de terme, il i.gnait 
deux chèques : l'un pouT l'appartement 
d'ici, l'autre ipour l'appartement de là 
bas... Auiootrd'hui... E.h bien, aujou•­
d'hui, il sigine ·encore deux chèques, corn 
me si là .. hM_ rn..~dame était seulement 
en voyage ! ... 

Dupe qui n'est pais durpe, aveu~!e 
qui n'a point les yeux crevé& ... 

Dan.s l.es jQfllrs qui ont suiv;, il a en­
oore téléph<>m!é deux fo~. Fem.ande a 
épondu : 

- t\1adame n' ~t tQIUjolll"S "lS ren-
trée ... 

Après il n'a plus o>é téléphoner. li 
t p81$$~, 90uvent, devant la ~ maison : 

il y a toujQfllrs aux fenêtres les rideaux 
de taffetas bleu. les vitr.aiges de mou"So­
~e-Jine écrue.,. Si la jeune femme qui 
ha.bitait là était morte, voyoniS, tl y e,u .. 
Jiait d'autT1es rideaux, d'awtires v\tra· 
R)CIS ... 

... Ai.n~i trois mots. Au b01.J1t de trois 
mosi. c'est de nou.veaft.I le io-u1J' àtu ter .. 
me : Pierre ne signe 1plu,q qu'un chè -
nue... , 

Mai!! il .rougit parc e qu'il 
·· 1.t"" F rançoc.:e le regarde. 

lui <emble 

1-IŒTOCLO 

p• Le retour de la saison marque le retour de --! 

SHIRLEY TEMPLE-. MOUVEMENT MARITIME 
ln p1•lite ln,orltc du l\tONDE ENTIER au 

LLOTD T1'1ESTJNO ~ARAY Galata, l\lerkez Rlbllm ban, Tél. -'4870-7-8-9 
--0-----à 1m1•lir tic JEU L> l S 0 1 H p1•ochaln dans un FlL~I 

<fui lcn1 l<'UREUR .•. 

La petite rebelle 
D E P A R T S 

CA~fPJDQGJ..10 partira le Lundi 14 Sept à I~ h , pour !Smyrne, Salonique, Je Plr,e, 
Patras, Naples, MareeilJe et Gôoea. 

ASSIH.IA partira Mercredi u; :,..;api , ù. 17 h. pour Bourgas, Varna, Conetantza 
SouJina, Oalatz, et BraiJa. 

Parisot frauçal~ 

BOLES - Cc sera .1 
Vie Eco11omique et }_,ina11ciè1*e 

AVE.N:IN" p~rtire Je.udi 17 S"'pten1bre à 17 h. puur Hotagas, Verna, et~ContoitL\O.tza, 
> CAL~~~ part1r11 }011 1•1 17 Septembre à 17 b . pour Cavella, Saloui 4ue, Volo, Je Plrér, 

l a'rae, Santi.Quaranta, Brlru1il5i, Ancono, \'enlse et Triaete. 
• _CBLIO P_artira Vendredi 18 Supt. à Y h des Quais deGalata. le l'irée Brlndiel 

\ enuse et Trieste. 

-....;;.....-o..;-..-..-==============--===========- t'l1ARTI\""ENTO partira Merure.ti 23 !Septer'lbre à 17 b. pour la Pirée N"apleM llaraeille 1 et Gênes. ' 1 

Le règlen1ent sur les 

échanges particuliers 

avec l'Italie 

Des modifications a.nt été introduites 
a'll r~e.m.ent du Q / 5 / 19 34 concerna.nt 
le9 échanges pall'ticuliers à faire avec 
J'ltalie. 

Aina.i, on a, ruppr1me l'obligation 
d'indiqueir. ·dans la déclaration à Temet­
tre à la COITlmissiGn de contrôle, la Qu.a­
lité, la quantité, la valeur de la mar -
chandise impoa>tée d'Italie. 

On se contenteTa darénavant d'indi­
quer d<1ns la déclaration, le nom de 
r exportateur et d.an.s la colonne c maa- .. 
chand:se à i~rter >, on fe'Ta l'an11ota­
tion c IlliM"Chandi&e pouvant être impar~ 
tée de l'Italie, d'&]>Tès les ruspositions de 
la convention >. 

Nos exportations de . . 
ra1s1ns secs 

La production de coke 1. Le n,m CILICIA p~rlira Mer<redl 23 >ep l. à 17 h. pour Bourgaz, Varna. Cenatonlza 

ISoullna. Gala1z et Brella . 

est amplement SUf f isante lti~;o. partira jeudi '.!4 >'ept. à l'i h. pour Bourgas, Varna, Coostan1za, Ode•oa, 
1 Batoum, fréb1zonde ei ~an18oun. 

à nOS besoins 1 QUIRIN ALE partira l'end•edl ~5 Septe111bro à H 11. précises des Qu ois de Galata ~our 
· Je Pirée, 8rlndis1, Venise et Tries le. 

L'hiver d,enni~r, il Y a eu à un n;-o- J BOLSb:NA partira ~11.modl 2!i 8optomhrg à t7 h. pour 81tlonique, Metelin, Smyrne, 
ment donne crJse de coke, la fiabr1 - le Pir~e. l"'atr11i:i, Brindisi, \'enise et Trieste. 
que de Zoneuldafr ayant COI11Jlllencé à 

1 
A \'~N1'1NO partira Lundi ~ Septt!rnbro à 12 li, pour Salonique, Srnyrne, le I'irtio 

travailla tard. Petra~, NttpleR, ~farseille et Gènes. 
On avait dû même en im'P'OŒ'ter d'AJ. / ARRAZIA partira mercredi 80 ~ept. à l7 h. pour Ho11r!'{az, \'~rna. Conata.nt.i 11 , soulinn, 

lœnagne ' j Galatz.ot. Braila.i 
Or, le stock de l'année dernière n'a-

yant ;s>a$ été complètement utilisé, le ~ l:\ rvlce t.•on1bln~ &\·ery les luxueux paquebot des ~ociété:i ITALIA et. CUSUl ,I('H 
temps ~·étant remis. en effet, au b~ ~auf variatlonr:. ou rf'tard1 pour le,..quela n r ompagnie ne peut p11.1t ~tre tenue reepuu· 
et, en outre, la fabrique de Zonguldak abl•. 
ayia.nt travaillé à plein rendenient, ain- La Corupagnie d~livrc d~• billets dut"<~t11 11tn1r tou11 les ports .lu !\ ord, 'Suit et Ceutr• 
si que les usines à gaz, dee etocks im~ 1 d'Atuérlque, pour l'Australie, la Nouvelle Zél1u1de et l'E"Xt.rêine·Orleut. 
?a_:t:ants c1e coke <>nt donc -été consti-1 I'.a Compagnie d~liçre '1e~ hlllete 1nixfea .1.011r I_~ parnvun maritiine terreitrfl lstanbul­
tucs. 

1

. 1 it.r11 et l1tanbuJ.\.undre1 ... ~lie délivre a111e1 le11 1111let11 de l'Aero-J<;apresso ltaliana poui 
En l'ébat, quelle que eoit la Til('UCUlr Le Plr6e, A ehèoes. Hrindlsi. 

de l'hiV'C'T~ cette année, on pouroa se . Pour tous ren1e1gne111ent11 1'sdre11ser à l'A!(t<Uoe tién~rale du Llu)·d Trie1Ciao, Jlerk. & 

pourvoir en coke .en abondance. 'Hibtln1 Han, Ualata, 1él. 44778 et à aon Bureau de Péra, Oalata·Seray, Ttil. 44870 

L'industrie cotonnière 

en Turquie 

L'hebdomadaire " Ankara '' pu-' 
blie dans sa page économique J 

!'intéressante étude ci-après : '1 ()uals lie Galata Ilüdavc11diyflr tian 
Avec le dévelopi><'ffient de I'indius-·1 ---- ------· - - - -----

SPERCO FR AT EL LI 
~111011 Cacl<l1•si Tél. 44 792 

Un cri } En réponse. elle baisse la 
tête, JI est arrivé quelque chose à Ro­
&e 1... Mais comment Françoise sait­
•,Ue ? .. . Ah 1 le naïf 1 Est<e qu'il 
Î ~g1ne qu'elle ne eait pas tout de 
U:i 1 E.lle l'aime trop pour ne pae dc­
"Ïner tout de suite ce qu'elle ne sait 
j' Et là. il ne lui a fallu all>Clm. mérite. 
1 a eu anez de iaomi.rea heureu~ révé­
~telllf'S. Et Quand il téléphon.a.it de aon 

Oo.binet de trava.1 1 E.llc e.urait entendu' .esn1ortsfrançaisenltalie 
~ême si elle n'avait J>.afB un peu tendu 

Le ministère de J'Econornie a adres­
sé une circulia.ire a.ux autorités in téres­
séi«;s. leuir a.rtn<\nç.ant qœ le décl'Ct in­
terdi9allt l' cxipartation des y&.sins secs 
non travaillés est app)iquable unique­
ment aux raisins sa.n.s pépin, depuis la 
qualité No. 7 jusqu'au No. 12. 

La culture du pêcher 

tric nationale, la production du coton 1 l)('p111•L, pour \ llp<'lll'S Il ( :ompaunit'S Oates 
T 

(uuf impr4vu) 
en ll'Tquie a pris une extension méritant l--------------1-------·,-------I-:__-.::::.:.:.;.::.:.__ 
de ,retenir toute ]'attention. 
Les beaoins de noa fabriques 

Anv8rs, Rotterdam, 
dam Hambourg, ports 

Amster­
du Rhin. 

t ompa.gnie Ro)'&le 
Nécrlauùaiite de 

Na,·lptioo à Vap. Oreille ... Elle 8'Ut juoqu"où il avait Io­
~~ cette jeune femme : un jOU1r il a lais-­
ac tnaînier swr son &0'\119-m.aÎn une Quit­
tance de loyer ... D'aileurs, eût-elle 
~t _ignoré, elle eût tout apoptris il y a. 

lUt Jouors ... JI y a huit jOUll'lS, une gyoa­
hc dame en laimles - la mère die cet­i•. !>etite - était venue le de.mander, 
Ut, pou~ l·ui aipprendre ... la chose ... la 
ter-rible chooc... C'est elle qui l'a re­
"11e. 

A ... t.ji seulement entendu t<Xllt ce qu' 
c vient de lui diTe } li relève une tê-
te ~Tde. 

- Elle cet morte } 

--o--

Rome, 1 5. - L' o9Sllaire et le clmetiè­
re de P.ederoffa qui contiennent les dé­
pouilles de mille !toldats fra,nçais tombés 
en Italie, eront ina1.11gi.1rés soJ.ennt"l1e -
m ent en nouvembre prochain, en prré­
ence des rcprésenta.nts d~ combat .. 
tants françai~ et italiens et tout parti­
culièrement de t:'eux gre>upés dans le 
~adre d.e l'Union F rance Italie. 

Banca Commerciale nanana 

A Sw.ehir, de Sivas, on cultive lie pê­
cher. 

La production en est abondante et 
de très bonne qua!ité. 

Mais, faute d'expOTtations et de pou­
voir '1ranSJP01Iter les pêches, même jus­
qu'à Sivas, elles pou:rrissent ISU:r phace. 

On a, en conséquence, .mand-é un spé­
cialiste qui a ·appœis la façon .de les eé.. 
cher et de les emballer dans des caisses 
pou·r les exportm-. 

. Elle lui teru:I un j ournoal pué • T cr- ' 
~bie accident d'automobile rue Roya­
\!" · L'occupante du taxi. Mme Rose 
1 """.'=<: 2 3 M... sans connaissance ... 
811\trH~dWltement transportée à l'hôpital 

C1pl11l entlèremeat verié el réserm 
Lit. 8-':.. 769.05-t,50 

La récolte de tabac 

à Akhisar 

D!reet!on Centrale MILAN Presque toute la nouvelle Técolte de 

ea.ti1on ... ma.is dans La 1K>iTée ... > 
b li est dans un fauteuil, le journal au 

°'Ut de .eon bras. Il ne dit paisi un mot, 
llas un mot. Il est devenu tout d." un cocuip 
~e>J à une statue de ci.re. Comme il 
._,>r>a.t 1 F · ' h d J Il ' . • • oranço1se ia 18.P'P'f'OC e e ui. 
~ timidité, ne e' enh.aœdit que peo à 
~ à le eerrer contre elle ... c Mon pc-
lt P;., . p· S <la,· rre ... mon petit terre... > ou-
i' •n, il boul(e, tend un bras vers le té­
~"l>hone. Qu'est-<:>< qu'il fait ? Ah 1 il 
l>L: ea~o·iT· davantage, souffrir un peu 
bJ ll>recisement ? .. , Son doigt trem· 

<>nt CO<npoge le numéro. 
~-- Allo 1 ... Allo ... Je ... je euis chez 

lie Rose Vernaz ? 
t tressaille brusqUICment. murmure : 
·~Uoi L .. Quoi ? ... » et, le téléphone 
~ ttu de aon o~i1le, tend Veor8 sa 

Ut une tête effa.l'ée. 
cl,-.. C'étsit F crn.a.nde, la femme de 
Co "'nb,., .. · Et elle m'a ~épondu... é­
Cot Utc., · elle m'a répondu : c Madame 
~tie 1 ... 

~. bien ? .. . Oh 1 mais, avec CC8 

"e UJt tout d'un coup brillants, Qu'est­
~u· il imagine ? ... 

bta. °'Ut doucement, tout bas., comme on 
n.., Une p]rue, F rançoiac le œilme. 
--v . p te oyoM ... voyons. mon petit .er .. 
t~e va pca.s te... cette feanme de 
°"'tio e t" a >répondu : cMada.me C'St 
Ili > P'IU<:c qu' eUe a oru, bien SÛT, que 

ttr,, ~~laia de la mère... la mère doit 
". , " Pendant quelque temps ... li n'y 
•ib~CU!r""'9ement, pas de doute pos­
buit ·." T" ,.. vu le j oumal... E.t, il y a. 
~!.ait JQ.\J[rs, Quand. la mère est venue, tout 
~éià fini ... 

l...,._,. - yeux .ont touiours bril -
Et il dit avec fièvre : -.. '"'" . ~ '-'Ul, oui. je eais... je mis bien 

t<>ut - f' . . . qll~ ., ...... " 1n1 ••• l1UU8 'SI tu sentais ce 
'- J ai ,:,,,. • d la --~ ~ j' . - ..... rouve quan , QIUC.flant mor .. .,..., dt entendu la femme de chambre 
·~ l'e, tranquillement. .-vec ·indiffé­
'.: : < Madame e.ot sortie .. ·• Seu­
il\'" t ~Ylie ! .. . CompTend.t.-tu .. . Ça 

'··ah 1 () . ... 
Ot.,u~ Une prodigieuoc secO'USSc 1 un 
"'ic j <;n>cnt 1 un espo..- fulgurant 1 ... 
'>la;."'• folle 1 ... F ollc, bien sûr, folle ... 
~"bo 1 q Ï lltne ... 

bhQfl 
1 Tac.crœhe doucement ce télé· 

~"r : ""<iuel il ne veut plus rien deman­
t.rri.'11~\l't l>OUtvoir dout:-eir encare, - fol~ 
"·'î 1 
1- <>utc i., . • 1 . • "· 
:•1d~ eo1rec, toute a m.atinoee au 

l.OJq,h in, Françoise l'a vu <C$l'O.n:ler ce 
l>t.,_t~"<le', . Ce n' étsit im.. un homme 
'c i.,,,.' . " ctait un hcnn:me fiévreux. 111 
tt""d. "'1 de son faut.ouil. marchait à 
~~· rc.:'.:"'· appuyait son hont à la vi­
"'I. ""~nbait dans son fauteuil, y rcs­
~it ~" in tant .Accablé, puis ae redTee-
'"- ec bn- . Et d'" t ~4'.'flt ·~Uene... mstant en 
~l'i.té, ~ -eon TC:gaTd incertain, peur-eux, 
"i "°'n' l><>oe.it ..,r le téléphone ... Elle 

.., une heure ; elle l'a retrouvé. 
1 

. Fll1'LJ .. dana toute l'ITALIE. ISTANBUL tabac a été cueillie à Akhisa:n. 
f IZMIR. LONDRES Lee agents des compagnies étra'!lR"ètee 
, NEW-YORK . aont déjà aur place pour p:ro.c.éder aux 

1 Créatto713 à !'Etranger : l 1' achats. . ~ 
Banca Commerciale Jtaliana (France) La qualité est cette année-ci meilleu-

; Pari•, Marseille, Nice, Menton , Car.- ""· 

I! nes, Monaco, Toulouse, Beaulieu, Donte Les transactions sur les 
' Carlo. Juan-les-Pm., Casablanca, • G 
' 1Maroc1. n01settes à iresun 
Banca Commerclale JtaUana e Bulgara 

Sotta, Burga•, Plovdy Varna. 
Banca Co111.merciale Jtaliana e Greca 

Athènes. Cavalla, Le Pirée, Salontque, 
i Ranca Commerciale ltaltana e Rumana, 

Bucarest, Arad, Braïla, Bro300, Cons­
tantza, Cluj, Galatz Temi8cara, St­
blu. 

Banca Commercfala Itallana per l'Egtt-

to, Alexandrte, Le Caire, Demanour, 
Ma11.&ourah, etc. 

Banca Commerciale Jtallana Tru•l C11 
New-York. 

Banca Commerciale ltallana Tru•t C11 
Boat on. 

Banca Commerciale Italtana Tru1t Cl/ 
Phlladelphta. 

Af/tltatlon• à !'8tranger 
Banca della Svtzzera Itallana: Lugano 

llellinzona, Chla.'80, Locarno, Men­
dmlo. 

Banque Françai8e et 
!'Amérique du Sud 

ren FranceJ Pari8 

Italienne pour 

(en ArgenttneJ 811enos-A11re1, Ro­
•arlo de Santa-Fé. 
!au Brésil! sao-Paolo. Rio-de-Ja­
neiro, Santo•, Bahia Cutlr11ba, 
Porto Alegre, Rio Grande, Recife 
1 PernambucoJ. 
!au Chili! Santlavo. Valparatso, 
(en Colombie) Bogota, Baran­
quU!a. 

!en Urugua11J Montevldeo. 
Banca Ungaro-Ita!lana, Budaput, Hat­

van, Mi8kole, Malto, Kormed, Oro1-
1taza, Szeged, etc. ' 

Banco Itallano !en Equateur J Ga11aqull, 
ManttJ. 

1 Banco Italiano rau Pérou) Ltma, Are­
quipa, Callao, Cuzca, Trujillo, Toa­
na, Molltendo, "~lda110, Ica, Piura, 
Puno, Chlncha Alta. 

Hrvataka Banka D. D . Zagreb, Souuak. 

' Siège d'Iatanbul, 
lazzo Karakoy, 
44841-2-3-4-5. 

Rue Voyvod.a. Pa­
Téléphone, Péra, 

Agence d'Istanbul, Allalemclyan Ha.n. 
Dl.rection: Tél. 22900. - Opémt!Oll3 gén.: 

22915. -Port.e!eullle Doownent 22903. 
Pœlt!on: 229ll. - Change et Port. : 
22912. 

·Agence de Péra, l&tiklàl cadd. 247. Ail 
Namlk Han, Tél. P. 1046. 

succur8ale d'Izmir 1 

Locatton de coffre1-fort1 à Péra, Oala-

·1 ta, l•tanbul. 1 

_s8RVICE _TRAVELER'S CHEQUI&S 

Prenant en considération les plaintes 
du public. il a été inteTdit à Gitre<..un de 
faire des transactions SUT les noisettes 
en dehors de la ville même. 

Les ventes de figues et 

de raisins à Izmir 

Izmir. 1 3 A A - Au cours de cet-
te 4emaine, il a été vendu 26, 72 7 sacs 

j de raisins à :raison de 5, 75. à 21,50 
pia.strc.. et 22. 192 sacs de figue.. de 6 25 
à 14 ptJB. ' 

Depuis J' ouvertuTe d1.1 mairché, le -
quel maintient /$On activité1 il a été 
veaidu, au total, 87.256 sacs de raisins 
et 58.809 sacs d.c figues. 

Les achats de la Banque 

Agricole 

_La 8Cmainc J>r<>Chaine, la 'Banque A­
gncolc commen.oema ses ac.ha.ts d~ blé 
suiV'llllt des P.-ÎX que les iouirn.awt publie­
iront. 

POUJr obvier aux difficultés Tenoon­
trées l'airnée demièrc, la flanque a éta­
bli dan~ le pays 52 centres d"achats. 

1\1odifications sur les listes 

de contingentement 

D'après un décret ministéTicl, \Cd 
ma:rchandises faisant ?ilTtie d.es posi­
tion.o 412 A 2. 412 B 2 ont été ajoutées 
à la liste K 1. 

CclJes entrant dans la •P<>sition 4 12 
· B 1 ont été incluses dans la liste du rni-
1 iiistère. d,. l'E.. N., celles enfin fÏgurant à 

l 
la P<>&1tion 4 12 A 1, ont été transférées 
de la liste K 1 à oclle du ministèye de l'E. 
N. 

1 Le développement 

de la pêche 

Le développement de notre 'Pl'!iCI· 

oultuTe, la Ol'éo.tion de fabriques de 
con.siervee de poissons font pa.·rtie du 
pr~amomc quinquenn.ail indW1ttriel. 

Le ministère de l'E. N. eoumcttra au 
Kamutay le 'Projet de création à cet 
-égard d'une banque qui s'occ~era de 
!'organisation de !' ind'll8tTie do la pê­
ch~. 

L'u..e dee labriqu.,.. de ocm<1erv"8 
sera tn.stall-ée à Jzmir. 

On utilisera aussi les peaux des dau.­
phins que !'on pêche dans le golfe d 'lz­
mir. 

Un fonctionnaire diu ministère., qui 
fait de. étudee au port d'lzmjy et au 
lac Cellad., les oontinuena à C..nakkak. 

L"" chiffres ci-d"680us r~Toduits « /lercu.lt ff • 
'' /fer111fl" 

act. daus Il' port. 
ch.du 20-27Sept. "&ont amplement suffisants p.our donne1' 

une .idée des besoins de ces fabriques. 
L , -~·-~ble des .. ~·nka de v .~1• ·m- ., V (' ve'" le 22 ou 29 • 

...... .. -. •• u• Ui3l .... ~J- - onurgaz, ilrflll •Or1ntantza k flt"i-cti,/ts ,, 

<1 '/'ri ton » 

ploieront. quand elles f0<1ctianneront à act. dans le port 
(f 1'rilon •> 

·pLein irendement, 5 -millioruJ et dami de » » 
•-- d J> • M ïl y 1 " lle1·111e• 11 A-K•· e coton par an. Gelle de NazilH 1ret-1, ar:-.e1 e a enee, "li 1 1 Nippou l:'ult'D vers le 20 St.pl. 
d ill . d k"I 1 ,·v 1 • agoa ,1 ury,, K . b eux m ions e ·1 os et les U6ines d'E - erpoo · "'' 1 var~ le 18 SPpt. 
regli 1.400.000 kilœ. Ce qui ~t déjà .Lima .lforu. vers Je 18 Nov. 

près de neuf millions de kil"' pour ces 'j~P-ïë;.-;;-;.;;,';'i:~;:;;:::::-T.:::'.::'.'.':';"~"."::-::':::'.:':-7:~':':"'""".:-:--:-~:-"""''---.-
triOOa groupes de textiles li faut a.joute.- C. 1. 1'. (Cornpagnia ltaliana Turi•n•o) Orga1matiou AJo11 diale de y 
à ce chiffre pour ·un proche avenir le. Voyages à forfait. - BilleL"i ferroviairu.", ruaritlrnes et aérit:Hlts.- ';J;aoe;,/esd.e 
consommation des usines de Malatya qui / • 

. rt< uction 1ur lei (.'htn1ina de fer ftnlï,.,1, 
era très considérable. S J 

On voit donc par là l'importance "' ress~r à: l"HATELLI S!'FRCO : Quais de Galata, Uinili Hihtim Han 95-97. 

aans cesse grandissante d.e la culture et Tl' .f.d.-' 1 '"l 

de l'industrie cotonnières dans notre 
paya. 

Et cettie importance explique il.a 
nécesgité où ae trouve le aniru.tère die 
l'Agricultuae de procéder à une pla­
nifioation de cette cwtllll'e, de qui d.é­
·pend. en quefquie sorte l'épanouissement 
de r industrie dui coton. 
Des réeultats heureux 

Les mesl.llres entreprises j'U8Qu'à ce 
jouz n'ont pas t.&N:lé à donner dès main· 
tenant les plus beaux résultats. 

c· e&t ainsi ~ la production a ac.­
cu9é de 19 3 3 à 19 34 1l'll acoroisoement 
dans J' orda-e de 1 0 milli01118 de klios. 

Laster, Silbermann cl Co. 
ISTANBUL 

GALATA, llovn!Jlmyan Han, No. 49-60 
Téléphone: 44646-44647 

Départs Prochains d'Istanbul : 

Oeutsche Levante-Linie, 

Hamburg 

St•r,·Jco réyulier entre lla1111Jury, 

Con1pagnia Genovese di 

Navigazionea Vapore S.A. 

1 

Genova 

Si lUle pa.tttie de cet eicèe de wo· 
duction a servi aux be.oina intérieure 
du paya, u.n.e autre part.ie, non moins 
imPoTta.nte. a aU9Si &eTVÎ à r exporta­
tion qui accuse d'une a:nnée à l'autre 
une 8n.lgmentation de 50 pour cent, 
pa"'81lt de 5.097.000, à plus de 

lléparts prochains 11our 
llAHCELONE, \'ALENCE, :UAR­
Sl!:ILLE, GEl\"ES, N CATANE: 

13 .millions de kil()$. Il est vU'&.i que ce Brcme, Anvers, lslunùul, :Uer 
h"ffr s,1s CA PO FAl'O 1 13 s c 1 e reste cnoore inférieur à celui de ' e eptembre 

Noire cl retour S 'S C • !'0 Al"'A nos exportations d'avant la am,.,. ' " "" le l 8 Septembre 
Mais il faut tenir compte au-asi du fait S, S C.-\.1'0 PINO le 2 Octobre 

que contre 4.026.000 kilos de coton 
utili..és en 1929, P"' notre ind1.11tric de \ apcm·s ultendus à lsla11"ul Départs 1wochalus pom· DOUR-
cot<>nna.dea, cette con$0ffimat:ion 1l at- " GAS, \'ARNA, CO~STANTZA, 
teint 14.213.000 kilos en 1934 <lellAJIBllHG,BREl\JE,AN\ERS GALATZ cl BRAILA 

Nous Pouvons donc di.Te Que la di- S ,S FAVOHITA k 15 Sept. 
mmution P...- rapport à la période d'e.- S/S KYTilffiRA le 21 Septembre S ,S CAPO PINO le :!2 Septembre 
vant la aise de notre CX?<>l'tatian eat 
i:randement compo•ée par l'a1Jl!Tnenta- S/"5 LAH!SSA le 24 Septembre S1S CAPO AR.\L\ le ü Octobre 
Iton considérable de la co=ommation S/S 5~1YRNA I 4 O 

1 
rnllell Je ,. .... ge en dauc unique 1, pm 

intérieure. vers e et. réJu1ta da111 cabinet e1.téricure1 à J et 2 liLI 
Les cotonnades S/S A1'llEN le 7 Octobre noumtnre, •in et .. u miuerale Y comprio. 

Quant à la fabTication de coto1l1lolldes S/S OER!NDJE vers le 17 Olt. Atid. N1"·iyation Co1111mny Callln 
pay l'iindustirie nationale, elle est mO'lltée Services Maritimes Roumains 
de 1.475.000 kilos en 1929 à 2.693.000 lléparls 11rocbaius <l'lstnuùul Ocparls lll'<Whains iiour 
kilos en 1932, à 3.804.000 kilt>s en 
1933 et à 5.070.000 kilos en 1934_ 1>0111· BOUllGAS. \'AHNA <'l CO~STANTZA, GALATZ, 

La fabrication du fil de coton PTé- CONSTANTZA BllAILA, BELGHAllE, BlJUA-
sente la m.a.rche "'8IOCildantc que voici: S/-; KYTHR:RA du 21 26 Septembre' PEST, BRATl8LA \'A Pl\ IEN1'0E 

Ann~es En milhur• de kgs S/S ATHEi'\ charg. du 7-10 Octohre St~. PELES le 16 Septembre 
S/ S ATID le 14 Septembr-

1929 2.298 Départs prochains d'Istanbul 
1932 3.962 L>c1m1·ls 1>rocbai11s pom· BEY-
1933 5.30S 11our lJA:UBOURG, BllE:UE, ROllTH, CAIFFA, JAFFA, POH'f 

Si 
1934 6·6SO SAlD cl ALEXAl.\'OHIE: 
Iïm.'Portancc des cotonnades a di- A~\ EllS el ROTTERl>A:U : S ,S OlTUZ Je 14 Septembre 

minué en IPO'opOTtion de l'augmentation S/S PL \NET S ·s 'LI · ' 2 
d la d · · 1 ll fil ' du 14-15 Sept· ·, " :-i.~ le 1/9 " Pro uct1on nabona e, ce c du · 
de _ooton de.mi-oUVl'é s'est, pan- contre, S/S 1'JNOS charg._du 20 _21 Sept, SS AROGAL le 26 Septembre 
maintenue au taux à peu 'P'Tès le mê- Servir,e apéciril biuten!fuel de (1Ier1in 
me : 4.345. 700 kil°"' en 1929, et :,; S LARISSA oharg. du 24-26 Sept po1<r Beyrouth, Uriif]a, Jnj)à, l'urt-Said 
4.239.700 kil~ - 1934. et Alexandrie. 

-~ ~· S,S FULDA h d O . Le redressement des prix c arg. u 4.5 et. Pour tous reneelgnerneuts s'adre!\aer aux 

Aff 1 S ·s S '1YR' h 0 S~r' l1•e1 Maritimes Rnuni.tina, Galata, Tahir 
cctés, comme d.a.ns toue les !>'lY• 'i " "A C arg du 6 7 ct boi Han, Hl. 4.4827 8 ou à l'Agenoe 

l>&T la crise pendant .quelques 8!llnées, lce s;s ANGORA cbarg. du 9-10 Octobre M•rltime L••t•r, ~ilbermann •I (.;Je, Galata 
prix tu.res du coton ccmnaioaent cliepo.lls Hovogbimi•n Han T'l. 441l-17-6. 

deux ans un ired!'eissement fort aatiefiai­
sa.nt. Ainsi, après être de 55,77 ptrs. 
en 1932, descendu à 45,74 en 1930, à 
29,69 en ' 1931, à 29,27 en 1932, et à 
29,04 en l 933, le iprix du coton d'Ada­
na eat monté à 33.79 en 1934 et à 41,77 
en 1935 (prix moyen des ,.euf PTe­

miers m<>is de 1935), ce qui fait qu'il 
est prèa de t.T01Uver aon niveau d'a.V'allt 
ta criee . 

(La fin à demain) 

~ervice spécial d'Istanbul vil\ Porl-Said pour le Ja11ou, li• Chine bt les Indes 
par des bateaux-express à des taux de frêls avantageux 

Connaiasements direota et blllets de passage po11r 1011.s leî porù du 
monde en ronnexion avec le.~ paquebots de la Hamburg-Amerika 
Linie, Nordckutscher Lloyd el de la lia111b1u·g-Südamerika11i-sche 

Dampfschiffahrts- Ge.•eluchaft 

Voyages aériens 

et le 

par le" GRAF ZEPPELIN" 

"HINDENBURG " 



4- BEYOGLU 

LA PRESSE TURUUE IlE CE MATIN 1 
Pages d'histoire nationale sua:.éd.a put oonq~ir l'Inde tout entiè­

re. 

La domina tien turque aux Indes Les Kiki 
Alaeddi.n, d.e la dynastie des Kilc~ 

qui ouccéda à la dynastie dee chefs mili---- • taires, s' cmpa.ra de toute l'lnde méri.­
Les pages suivantes sont tradu~ t es 

D K G IOn peut, sans doute, profiter d ' un seul par 1' " Ankara " du tome Il de 
C ara eorges m.nnel dont on dispose. N"""' avon.s, I' " Histoire " de la société rl 'lfis-

à Alexandre pa.- eonLre, un R'Tand ne>mbre de 90U· taire Turque : 
• 1 tCTTa.ins, de médres9és fort solidement Riches, .mais désunie gouvernée p&r 

Poursuivant la •érie de ses let- construits et de petites mosquées iso - d" b bl ' l'i d f t 
tres de Yougoslavie, M. Ahmet E- lées Tout .cela peut acrvir aux habi-1 d'tnnilom. ria ~ monëtrq~es. n .e ~t.' 
min Ya!man décrit dans le "Tan" ! · .. . . es e moyen·a~e exposee al\JX convoi 1· 

• , tal'lts de leuTs parages, a ,la condition es aux tentativet1 de conquêt~ des 
sa visite à !'ossuaire d'Oplenatz : de les transformer en abris Dan'8 les 1 f h d Aa b 1 t d d 

. . · a g ans 'et es ;ra es, et p us ar e 
c: Oplenatz est une col~e QUl se trou- qœrtiers situ·és sur le flanc d.es mon· cclle

9 
des Etats turcs IDU!R.1.lmane qui d'C>-

ve à deux heures de .dis~nce de Bel· tagnes ou de collines, on pourrait amé· venaient de pl~ ,en plus pui~nts. En 
grade, en auto. Le rot P>etrre Ier. Y a nager des tunnels et des cavernes Qui 712 "°"" le règne du Khalife V elid, 
fait ériger une églis~ .. de etyl: ~yz.~n- seraient des refuges sûrs contre toutC9 ' Mehmed bin K.at-..in entreprit une cam­
hn. La crypte en a ét-: affoctee a 11n· sortes de bombes. On dort, en outre, ipa,gne, aux Jndes. et n" obtint pour tout 
humation d~ souvera111~ .yougo .. sl~ves. aménager des abris dans les nouveaux réaultat que quelque-s SQCCès locaux. 
La constructron de cette eghse a etc en- édifi<:es à constru~ et dans les ancien- A. . · _J • • · b 

... IDSI oet essaJ. o 1nvas»c>n ua e ne 
bamée en 1910. Les murs ~n .sont ent1e· ne-9 grandes bâtisses où ]'on serait foroé '. paavint pas à répandre J'islaJTlisme aux 
f\C'lllent reoouverts de mO!lalQUes. Les ta- d-e se retirer en temps de guerre. Cela · I d 
bleawt religieux les pli.li! rema.rqua.blcs ee ne nécessiterait pas de strosses dé:Pen-11 n ~ff&ents peunles twcs qlJli.. guidés 
t11ouva~t dains le~ ;Uvers c~en~ de Y~ ses, surtout dans 1~ bâtisses à con.crtrui: par des chefs pui

1

seants, cherchaient aux 
goslav1e, y ont ete reproduits en mosa1 - re nouve~lement ou le &<>us-sol peut, a/ époques préhistorique.s comme aux pé· 
ques. peu d~ frais, être transf~~é en _abTis. 1 ri odes ultériewes à faire des conQuêtes 

Construire une église rportant leur Il n est cependant pas nccesMure que en Asie centrale et en Afgihiainistan ;,. 
nom, était une -sorte de principe 'P01lI chaque maiscm se construise un Tefu- 1 taient cntmées sans difficultés aux Indes 
lie.a anciens .monarques serbes. Aussi, ge. On p01Urrait, dès mainten.aint, Prié- i pa;r la vallée de Cahoul et y avaient fon· 
•ont-ils reproduits tenant dans leUTS bras voir Je no.mbre d"habitants demeurés dé les Etats dont r existence duro ip}u. 
le modèle du tem-ple qu"ils font érÏ • dians la ville, après qu' o.n en aura ' éloi· 1 sieurs sièctes. 
ger. Et c ' est ain-si que Pierre Ier est g?é ~ne ,parti:, pour fixer le nambJ1C j La doonination des Turcs mu.suhnans 
filfll!Té, avec le modèle d'Oplenatz .•• d a bns necessaires. e,u.x Indes a duré de 1OO1 à 185 7, •oit 

Le fait que le roi Alexandre Y a ete Les autorités compétentes d.ési~ne • huit siècle et demi Elle comporte trois 
également onteITé, a attiré 8UI" cet en· raient les endroits où il doit exister des pt:a-:odes différentes .qui sont : 
droit l'intérêt et rattention du monde abris publics, et les propriétaires QUÏ 1. - Péiriock dïnvasion, d. "iétabh!JSeoo 
entier. Le défunt roi a acquis 'Wle place doivent ccm.M.ruire eux·mêmes leurs a- ment et de lutte : 1 OO J à 1526. 
de premier plan dans l'Histoire vougos· b · 1 

2 
d 

ns. . - Période de stabilité et -e gra.n-
lave par son patriotisme. sa sagesse, ses Ces refuges qui offriront la sécurité d·::ruor : 1526 à 1707. 
heureuses i.nitiatives. Sa mort, à la contre les bombe!I destructives de peti- 3. - Période de décadence, rle réac ~ 
suite d "un affreux attentat ia Temp\l de tes dimen.s;on.s et contre les gaz dél~tè- tion hi-nd·oue et d'invasion ewrooéenne 
douleur tous les coeurs yougoslaves. La res, p;réserveront aussi, tout naturelle- (!'J)écialoment britannique 1707 à 
police française ayant fait pr-c'Uve à 1nent, contre les incendies. 1 85 7. 
cette occasion de négligence, La popu- ,·1 f···-
1ation de Belgrade a 11B1p:idé à ce 'p.ro- Une fois ce principe admis, ...., ... 

.. f d ra·it songer à ~u·porimerr, peu à peu, 
n.n.5 le monument de r amibe ranco-
......... · les maison-s en bois, de façon Que la 
Y ..... ~no lave. Aussi, Oplenatz est au1our· 
~ 1 ville d>0nne moins prise à l'incend:e. > d'hui im lieu sacré 1><>= la Yousrosa• ., ., • 

vie. 1 
... Mais il y a une Taoon pour laquelle 
l' égliae d"Oplenatz a été érigée vréci.9é­
ment en cet endroit. C'est dans le vil­
lage de Popola. sur les flancs de ce 

Nos autres confrères du matin 
consacrent leur premtère colonne 
au discours de M. Hitler 

mont que Kaira Georges a enterni. au l~es 
début du X!Xème siècle, la lutte con­

décisions du Conseil 
des ministres italien tre les Turcs. 

Le. deux peupÎes amis et alliés qui -·-
ont aujourd'hui tant de lieru1, e1: dont 

1 
Comm<'nlairl'S annlais 

le!! sentiments 9011 t si identiques. ont eu l.ond.J1eS, 14. - Les journaux du di· 
des de&tinéea comm.unes ;pendent des mamche donnoe;nt wn i;:iriand reltef aux d.é­
siècles. Ils on•t versé lem san$t en-s~ble ci:sions du Conseil des Œninistres italien. 
111>r beaucoup de champs de ha taille. Le Sund T' • . 1 d • d K G 1 « ay rme9> ecnt que a e~ c· est da.n.9 la maison e ara e~;a, cision alU sui et de9 ia.nnem.ents et celle 
à T nrnnla que nous avons v1s1tee, !' . . 

• -r- • . , .. de augmentation des awo•ntemients 
qu eot le po1nt. d.e de.part. dans la sep.a- des employé. de l'Etat sont de la pl,.. 
ration des deshnee~ h1stor1Ques des deux h t . •--- l't' t • · aru e lmporwulll.e Po 1 1que .e econom1-
peu~les. . • que. Elles confirment que le c Duce ~ 

C est en cet endroit egalement. Que 'd' la ' tuat' · t "'-
' .. _J , • cons1 ere que s1 •on 1n ern.a\11una-r on a prepare une seconue separat:on. , . ' . l . 

E 912 1 .. 1· d'Opl 'ta' t le est ""'"'use ""1 pomt Que e rearme-n 1 eg 15~ ena tz e 1 a - ... l l d 
h P'. 1 . 1' ment a-ppara1t corn.me e ae:u moyen e 

c evée. 1erire y avait renOUrv~ e 90n -rd la . 
d" une D"Ta,nde cérrémo· aauve-ga . er P;811

• . 
sermen~ ~ cours . .... Au su1et d·e 1 awrmentahon du traite· 
nie rel1gieuae. Douze JOUIZ"s plus ta:r.d, d f . . 1 , 1 '-

. d • 1 · 1 ment es onct1onnarres, e 1 ourna oo--
la y <>1J€'oslav1e nous ec aratt a ~er- .. 1 l · • lie · 1· 

aerve qu 1 est c arr qu e imp ique un 
re 1 1 T f · Le · !\-tais, au bout d 'un M,ps de temp~ sa!. cri I~ ma~er. gouv~~ent ttaf." 

· !' ·d • f t b f • ten n Y aurait pas consenti. s1 see 1· que on peut con.si CTer or re au 

1 

• t • • , 
. . . . . nances n eusse:n. na:s ebe en mesuire oe regard de 1 H1sto1Te, les d1ssentt.ments · li h 

entre nos deux pe1.l'P'le.s disparurent. Les (iupporter cette nOIU've e c arge. 

La période dlnv.asion, d' étahl' ~~e -
ment et de lutte e-sit particulièrement il­
lustrée par la lutte entre les Musulmans 
et los HimdoU9. Différentes dyn.asties se 
succédèrent durant cette période au 
cours de laquelle les d~ies eui\•antes 
8e aont suivies dans l'Etat tw-c fondé 
aux Indes : 
Dyr>&stie des Gaznevides 

> des Gorlu 
> de chefs !ures ap· 

pelés Kolemen 
> des Kilci 
> des T uglulc 
> des T UR'luk •even= 

.au pomro~r après Iï~n­
vaMon .des T amer la n 

> des Seyyidl 
> des Lodi 

Les Gamévides 

1001-1186 
1186-1296 

1206-1290 
1290-1320 
1320-1 398 

1399-1431. 
1414-1451 
1451-1526 

de!ttinées des deux pays ont été à nou­
veau unies. Et l'hœrune qui fut le fac­
teur d.e cette union, dort égale-men1: son 

Ce 90nt les Turcs Gazn.évideo qui éta­
blirent aux Indes la domination tuTquoe 
mu.sulmane. Sevük, qui ~ppaatient à la 
dynastie des Caznévides s'ouvrit la rou­
te des ln.des ein. s'emparant de la vallée 
de C...be>ul jusqu· à l'lndw" Mahmud de 
Gazroe, qui acquit la renommée d 'un 
iconoclaste, fit de r Afghani.Man où iJ se 
l'rouvait d ix-sept ca.mpa-gnes aux Indes. 
Ale>ra que les armées des Radjpoutes, 
qui régniaient 9Ui.T l'lnd·e septentrionale, 
étaient d.épouTVll.te'.s de toute capacibé 
d'action et de mânoeuvre, celles d-e 
Mah.mud qui di.s1)osait d'un !!'rand nom­
bre de cavaliet!S, étaiemt en mesure .de 
vainOTe l'une arprès J'a1Utre les formatione 

1 ' •t t' com1nun1·ste 1 

hindoues avant môme qu' elles eussent le 
J agt a 100 temps de se réunir et de se renconttrer. 

Ils n'embrassèrent lïslami.me 
coun du 1 1 e siècle. 

QU au dionale jusqu'au cap Comorin. 

Le premier empire turc 
musulman des Indes 

Le .sultan Muizzicün n'avait pas d'en· 
fants. A sa mort, .survenue en 1206, Ay 
Bey, qui gouvernait les lndeâ, IPToclama 
l' lnd"i>end·ance du paya. 

Ainsi fut fondé le premier <'IJlpne 
Ture - musulman des Inde•. avec Delhi 
comme ~pitale . 

Les réglons hindoues conqu.i9C8 'PAT les 
Gaznévides et les Gorlu étaient ad.minis· 
trées comme des provinces d.

0

1.lll empire 
dont la capitale était <:n AfR'hanistan. 

Le premier sultan turc de Delhi, AY 
Bey, ne p.roclaana pas son fil.s prince ~ 
héritier, et décida Que son trône revien· 
drait a.u l!'értéral le rp}u.s capable de son 
ainn~e. 

Le rrègne d.es chefs militairea ainsi in&­
titué par Ay Bey, et qui dura près d'un 
siècle, est désigné soUs l°appe11ation de 
« dynastie des Memlûk >. 

Sous la domination de ces chefs, les 
frornitière.t de l'Etat s'-étendiTent jusqu'aux 
monts Vindhia. 

Le souverain le plus inm;portant de 
cette dynastie fut lltutmtU, dont la fille, 
Raziye, :régna brillamment pendant tro:s 
ans et deimi. 

Le der:nier souvena1n memlûk, Balo­

1 
C'est sous cette dynastie que l'Etat 

t:urc. des ln.des ~égn.a sul' Jes plus vastes 
territoires. A la même époque Temonte 
la formation de l'hindorustani, corn-posé 
d'idiomes trurc.s, arabes et ·persans. Cepen 
d"nt, les Radjpoutes ne furent pas e:n­
tièrcments sown.i.s, et de .frrréqucntes .im.­
surrections troublaient le pays. L'Etat 
s était oonsicliérablement enri<:hi. Il '!'é­
gnait à la cour f"t dém6 les classes iri­
ches une grande licence. Les querelles 
dynasti<i,l.ies afhi'blissaient l'Eta1, qui 

perdit pM la suite pluiseurs provinces. 
Et c ' e9t au milieu de ces luttes Que la 
dynastie des K.ilci disparut par r a$8&' 
sinat de 90n dernier souverain et rem­
p}acé P"T les TUR'luk ( 1 321). 

{La fin à demain) 
·------o•--------

Les réservoirs de pétrole 
de Trieste 

Trieste, 1 5 . - On a iria u~u ré à la 
localit.é de Zain.el. le rpremier réservoiT 
d'une oapacité de 12 .000 mètres cu­
bes de la raffinerie de "Pétrole. Les au­
tres 11éscrvoirs, dont la construction !er3 

achevée sous peu, porteront la capa .. 
cité totale à 300.000 mètr>es cuhes. 

L'Albanie à laFoiredeBari 
ba.n, administra comme premier mlni.s- Durazzo, 14. _ T Tois cents repr~en· 
tre, puis come roi, }e pays avec un.e tants des m.ilieux. commercia.ux a1ba -
main de fer, réorganisa l"administration. 

ruais, sont parrtis hier, ipour Bari. en 
réforma partout l' ordl'IC et la paix, vue de participer à la cJoum.ée alba-

Balaban, qu;Î .p!"otégea également ses naise:t orgiam.isée à la Foire du Levant. 
Et.ats contre .}' ext&ieur, fu.t un gn1nd Ils • d-

. . . , .sont accom.pa~ne!' parr un groupe .... 
ho.m.me d Etat et un oap1tame de pr<:- . 1 .~ · d t • Em~oJ; d 1ournia l:o'Les QUL se ren ron a .. ..,.. ... 
mier. or rre: • • . . . 'I Rome Florence, Venise, où as serront 

C est "R"face a .son adm1n1straibon ~age l h: ,__ f · t 
.. ..J • • l . es otes UlU ~ouvern.emcnt aec.Js e. et prevoyante que la oynashe QUl u1 

De la 
des 

Direction Gé11érale 
Monopoles 

1. - D'aprè8 un cahier des charges, est m1sP en adjudication 
sous pli cacheté la founiture tle: 

4 alambics d ' une capacité de 3500 litres charun au prix total 
de 15000 Ltqs. 

2. - L'adjudication aura 
heures à la commission des 

Kabata~. 

lien le lundi 29 Septembre l936 à 11 
achats d u Bureau de l'Econornat à 

3.- Les cahiers des charges 
ledit lrnr1•au. 

seront remis gratuitement par 

4.- Ceux qui désirent prendre part à l' adjudication doivent 
,ans indiration d" prix raire leurs oflres au moins une semaine à 
l'ayanc e à notre bection de8 fabriques de boissons, et avant l'adj11-
dieatio11, ils doivent absolument se munir d'un "ertilicat attestant 
que }purs offres ont lité agrét<es. 

5.- Le dépôt provisoire de garantie est de 1125 Ltqs. 
6. - Les intéressils doi,·ent le faire indiquer" jus<iu'à J 0 heur.is 

t"t pour pouYoir prendre part à l'adjudication remettre !ours plis 

"11eht•tés accompagnés dos ceniril:ats au président de la susdite 
cornmi~sion des achats. ~83 

De la Direction Générale 
des Monopoles 

dernier sommeil à Oplenatz.> 

La défense d'Istanbul 
p '! Ainsi, au cours de ses dix·.9CJ>t cam-

a U araguay pagnes, Mahmoud de Gazne remp<>rta 1.- On achètera, par voie dl! marchandage, d'après le cahier 
-·- 1 victoire eur victoire et ava,nç.a v""'s le dl's charges et los plans, 8 tanks ( réservoirs) de 200 tOlll\l'S de capa-

contre le danger aérien Asuncion, 15. - Les autorités ont milieu de la vallée du Ga!lt{e et la c illo chacun pour le prix estimatif de 22500 Ltqs. 
dé< ouvert une cellule communiste di.ri- presqu'île de Gudjérat. En 1025, le ha,.. 
R'ée par le mineur bolohéviste Crey, Qui sin de !'Indus et le Pendjab (avec La- 2.- L'adjudication se fera le mardi 29 t3epten1brP IU:lr à 15 h. 

Le •pécia!i3te qui a abordé l'élu - organisait la jeunesse et les ooldats. hore comme capitale) étaient annexés à la conunission dt•S achats Hise au bureau de l'Bconomat de Kabala§. 
de de cette auestion dans le "Cum- Un abondant matériel de J>'T'<>Pa1tande par les Gazné-video. 3.- Le cahier des dturges et les plans sernnt procunts par 
huri,,et" et "La Rénublique" d'hier, • • · · L · · • . 

• ~ a ete ea.isi. e nuneur sera interne a Les Gorlu ledit bureau moyennant. un paiement de 120 ptast1·cs. 
continue en ces termes : • , l'île Dœrnola. 1 La victoire que toute la dyna.tie des · d d l 

0 
- l 50 

• En Europe, d~ns ~es v1lleo ou 1 on p-------, Gorlu, héritière des Gaznévideo, Muizzü- 4.- Le dttpôt provisoire e garantie est e Hi ,tq~. ptrs. 
a commenc<0. a '.'eme, a soOR"er au": m~· J A EN ddin "emporta dans la vallée de Pani- 5.- li rst nécessaire, jusqu'à 10 jours avant l'adjuùication, de 
OW'e• de •pr~tectton, on env .. age d abTJ-

1
1 V DRE pat (au nord de Delhi) 9Ull' le radiah rP111ettre an bureau dt'S fabriques de bois"ons spiritueuses, l'oflre 

ter lee habi.ta.nts, faute de reftll1es pro- . d'O('('•S'lON d d'Adi'mu.r (1191) pe•mitauxTurc•d'oc sans indication de [Jrix, les dessins de la construction et les plans d d l 1 1 _.4n,... pourcau!'le .. l1an1J-
prements .t.. ans es tunne '· e• 1 r 2 1 d " 1 O\JPeT Delhi et l'Inde septentrionale tout illllitjllant la situation !l[Jrès le montage. rn.étropoJitains et les caves Jamais ce· ert, 8tt urna11 res et ... poPle~ ~n ... A • 1 . d D lh' M . 

. . • . enhere. pres a pnse e e 1, u1z- 6 p J · " ~ • t t' · à l' d · d' t. pendant ces endToits ne pourraient lrè• bon état et th vers antres z"d' t • G 't 1 t .- our oue es mt .. reS"{ H [JU!HSen par 1c1per a JU 1ca wn ' · 1 1 u 1nn TIC ourrna. a azne. sa ca.p1 a· e e 't • ! 
con:enir toote la population d'une ville: menbles. On peut visiter to1~s les chan-gea - l!'énéraux de 'POUTllllivre la à la date et à l 'heure s11sind1quées avec e dépôt provisoire de ga-
11 n Y a .que les personnes ~~eurant • 1 jour' à Pérn 'répé Bachi, Ilaci ca.mpawne (la dyna9tie de Gorlu tire son rantiP, de 7,50 o /o soit Ltqs. 1687.50 ils doivent indépendamment d11 
P<oxrmite CfU

1 . 1·~,e~t en ber;ef;c•er.bul l~lnstafa App. No 8 (Pas"ai.:e Lo-J ne>m de Gor, ~on montagneuse s.tuée certifiGat à prendre du bureau des fabriques de boistious ~piritueuse8 
En outre, 1 n ex1sote pas a stan • d entre Herat et G ) ... . . · d t ' f' t · 1· • à !' · j 3 d l l · 

c<>m e dan• les vllles europe' ennes un ran o). Le T . azne. _ . . etJ e en possession es cer t tca s au tques art1c e e a 01 sur 
m • s umcs V>vant dam cette reg1on • 8'P 11 d · d , t. 297 0 rend no.mb!'e de tunnels e1: de métro• ---- 1a· t G 1 es a JU 1ca tons. "" · • pe ten oru. 

~ .................. ~~=,,,_ ~_..._==,,..,,..--=~---. --=-
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l TÂA BOl!RSEl 
- --- - - --- -- -- __ J 
Istanbul J ,! Septembre 

(Cours ollicid~) 

CHEUl'ES 
Ouverture 

1936 

Clôture 

Londres •>87 .W llil\I -
New-York O. 7U3 O. 79. 13 
Paris 12 Cl{' 12.06 
Milan IO 08 .&J 10.0<l 4B 
Bruxelles 4.70 - 4.70.-
Athènes 8H.8o . 76 83.80 76 
~enève 2 . -1.J .50 2.43. 72 
Sofia 63 83 . 88 ü3 Ba 8i 
Amsterdam 1 17 . - t,17 -
Prague rn. ·i1 . - 19.21 .-
Vienne 4 . 19 60 4. 19.60 
Madrid 7 21·1)() 7.t7AO 
BCTlin 1 97 . 42 1.97 34 
Varsovie 4.21 65 4.21 ü'> 
Bu<lapest 4 2b.60 4 .26 llU 
Bucarest 107. 18 82 107 lb. 3'2 
Bell!'rade 34.75 117 ij4 .7b.67 
Yokohama 2 · tl·~ fil) Z.(;8 50 

Ste>ckholm 3.01 25 3.04 13 

UE\' ISl<:s (\'cnll'S) 
Ac ·hat 

~onchea 
New-York 
Par~s 

"1ilan 
Bruxelles 
Athènes 
Genève 
Sofia 
Amsterdam 
3 rague 
Vienne 
Madrid 
Ber Un 
Varsovie 
Budapest 
Bucarest 

3ell!'rade 
Yokohama 
M09Cou 
Stockholm 
Or 
Mecid;ye 
Bank-note 

63" 
1:·0 ou 
167. 
lô8 

80 -
21.-

8t0 
2~ -
H2 -

84 -
22 50 
14 -
28 .-
20 . -
22 -
tH -

48 -
82.-

ijt -
U50 .-

Vente 

633 -
124 50 
rn1. -
160 -

84 -
~;i -

820.-
tli. -
l<5 
\l'l -
~-
16 
30.-
2B -
24 .­
IÜ . -

62.--
84.-
- .-
aa.­

u;;1 -

2H.-

FONDS 
242 -

PUBLICS 
Deruittrs l~ours 

ls Bankvsi (au porteur) 85 .-
ls Bankasi (nominale) 9 OO 
Rél!'ie des Tabacs 10, -
Bo.monti Neckta.r 9 .10 
Société Derk<>S 14 75 
Sirketihayriye 15 60 
Tramways 2'2 
Société des Quais tu ti> 
Ch. de fer An. 60 % au compt. 2ô 86 
Chemin de fer An 60 % à terme 26. 16 
Ciments Aslan 12 . ~I, 
Dett~ Turque 7,5 (1) a / c 2~ 70 
Dette Turque 7,5 (li) 22 Io 
Dette Turque 7,5 (Ill) 22 31J 
Obligations Anatolie (1) (li) 4~ \JO 
Ob~ations Anatolie (Ill) :l'J , 20 
Trésor TUTC 5 % 46 -
Tréso< Turc 2 % 02 -

ErR"ani \If -
Siva.s·Erzuru.m W OO 
Emprunt intérieur a / c 00.25 
Bons de Représentation a / c 41J.fJO 
Bons de Représentation a / t 4f>. OO 
B. C. R. T. 20.16 

Les Bourses étrangères 
Clôture du 15 Sept. 

BOUit.SE •le LONUIU~S 
tfi h. 47 (clOI. oil) 18 h. (•pr~• cJ/.t.I 

\e\v Yvrk 5.00 .ia 6 06.18 
Paris 76 91 ;n 8ô 

, Berlin 12 59 t~.68.00 

Am~teri larn 7 40 7.40.70 
Hruxel1~1t 2U Ui 60 29 91).NI 
)!ll.u 64. 37 64 37.fJO 
Oenov• Io 54.2ô 16 114 20 
,\ILèneo bit~ o:l'2 

BOt 'BSI~ tic l'AIUS 
Turo 7 112 1933 2•1!t . -
B mque Ottomono 66.86 

Hùl'HSE ile NE\\1-YOHK 

Clôture du l5 Sept. 1936 
1 ondres 
Berlin 
Amsterd1un 

l'aris 
Milan 

0 . l.~).28 

40 23 
fl7 80) 

6 08 .37 
7 86.liO 

(Commuuiqu6 

6.06 34 
40 23 
67 89 

ü .ço.4H 

par l'A. A.) r. FEUILLETON DU BEYOGLU No. 12 -----, 

LA "EIGE .................. Il 
"'''''"'"''''''''""'"'''''''''"'"""''' .................. 

.................. DE GALATA]I 

des filles agréableo. que le travail de la fille était fini, on cier d'état-'Inl>Î<>r ~omba damo rnon bu- gn.aient lems quartie-rs. la tToupe oro~ 
1 - Ce ne sont pas les femmes f.a.ci.- 'POIU'Vait les Tencontrer tous les diewc. neau, et me pria d' organiae:r aams retaTd Bernier Q(\Ji irentrait au ,P~:it .trot. .. Je 
1 lee qui matnquent dians la région, d\s.je e" étneignant par 1a taille t001Tl!ITle d.ee a- un .exercice d'assaut. 1 En 'ap.œcevant ce défile 1nop1ne. , 
à Bernier.. JI y a de quoi faiTe. le vows mOtWneux de village. Dans une heu,,r~ devait 18il'friver toute lieutenan se mordit le! lèvres. Je le coJ1 
a'S8UIDC que si je n' étai.& pas comman· 1 Berllie'r ecmblalt heureux. Il travail- u·ne fouanée d" élèves officl.cn anglais et voqu.ai à mon bureau ·, 
dant T""Ponsable du dépôt, on ne me Lait bien et ne marQ"Ura.it jamaiis de mau portugais, de pasoa,ge '''" le frt>11t d'Al- Au dèbut de l'entretien, il <Ill' tint ,...,_ 
verrait pas wuvent rentrer eeul. le soir. vaise hum.eur. sa.ce, et désioreux. d'i&&sister à l'une die nos de, et Je visage désolé, comme urn hotfl 

................................................ .................. 

----- :r: LO :C C:C 

VIII 

- La petite garce l ajouta·t~il en­
tre ses dents. Elle me le paiera. Ca 
vàient voue tourner .autourr, voua &2\IÎ· 
chu, voue exciter, et quand on veut lui 
d'Onner ce qu'elle cherche, c;.a vient ee 
plarmdre 1 E.lle me le paiera. 

Le bougre ét.a.t capable de mettre M 

menace à exécution. 
Je pris lee devants. et. d'un ton 90C, 

je Je priai d'échange-r son loscement 
contre le mien. 

Voyant que j ';ftvais SlD" cette affaire 
d intentions plus fennea que je ne 
voulai-s l:e laisser paraître, Bernier chan­
gea de ton, et, d'un air maussade, il 
ma.u~., en scc.ouant la tête : 

- C'est t<>ut de même rnalheurC\IX. 

J Ce n'est pee assez d<0 ri.Qua ea. peau 
toute l'année. Quand on a une demi­
joUa"née à sol, il n'y a même pas moyen 
de ril!'e>lcr . 

Je ne vou.La..is p319 que Bernieir m st-81-
dât Tancune de mon intervention. Je lui 
di9 sur un ton rni·plaisant, mi-aiérieux : 

- Avouez quc"'voua a.vez de ainguliè· 
rœ façons die c rigoler >. 

- Comment, singulières ? le faÜI 
carnme tout le monde. 

- P=ettez. Je coan,prcnds parfai­
tement ren.'V'ie qui vous ~e. et 
eoye:z SÛT que je n'en suis pas moi-mê­
me exempt. MaM, je vous Le Tépète. 
je ne veux pas d11~toiros. Voyez v<>4 
calmarradeo, ila emploient le bon mo­
yen. 

Et je lui citai trois ou quatres li-eute· 
nants qui avaient trouvé da.na le pays 

- c· est ça, me J'épondit B~niCT avec Or, le général me fit un jour connaî· manoeuvres. me pTis bêtement en faute . 
huaneur. " VoUiS oroyez que j'ai les mo- tre son intentiÔ\Tl de t7ian, pMter le dé- Je déférai i.nimédiatement à l'ordre Je nie lui cachai pas mon méoontentt"' 

jyens de mangea- ma solde avec des pour-- pÔt à Rougemont-le-Château, à 15 km. qu1 m'était dQnné et je ocmrvoquai mon ment. rr' 
les ? de Masscvea.ux. 1 monde. ll 'Ile devait pas s'absentn 98.TIB 

Il suhsist.a. d.e cet incident une impT.e&--
1 

Il me demandait mon a.vis motivé P3Œ" Tous me. officiers se priés.entèirent, pemrrnss1on. f, 
sion de mala.t.se entre Bernier et moi. un rapport. 1 sauf Bernier~ Je lrui fis la leçon d'asage, qu'."n ~ 

il m'en voulait de m'êtire mis en trer Je n'y voyais que dee avantasies et, Je l'envoyai chercher chez lui. Le ficier, même ùl ~·a. pas reçu ?.ard JI 
vers de .son entTepTise. avant d'avoir oreçu la décision définiti- 1 planton revint: en me .d.isamt qu'il n'y a- précis, doit se t;enrr a la d1~s1hOT'l tl 

Quant à moi, vous savez que je PTO- ve, je fis paTt à mes officiers de notre vait per91()ffile. son chef, quïl fwt toujours carn~t 
fesse en matière d".aonou.r une morale prochain changement de localité. J'ordonnai à mon fourrier, garçon très .avec I' imptr~ etc ... , etc.·· 
des plus larges ; mais j.e n'aime -pas les A rpeine avais .. j~ parlé, que je vis Ber I débrouilla.rd, de parcourir le village et Bernier me fit s~ eXCl.119e9. ~ 
sa11°aud... nier chanl!'er littér.alement de fiauTe. Et. de dénicher le reta.rdataire. Il 90UÙÎ$(na QUO c'était l'a pT'<!rni ·I 

h h 1 li h 1 . . . et ' J'hésiit:a:is encore à ranger Berniett dans à chaque pas, dès que l'on abordait la Il [llevint au bout d'un certain temps fois que ·parei e c O?te Ut .airr1var.t. 
oette catégo .. ie. quest:on du d~part. le.s m.êmeis ex~ en me disant que le. Jieubcna.nt Becn: , me garantissait que c .. était •la deQ"!'l.ièrc-, , 

Néammoin.s, lui que je COntiidérai~ jus- sions de désespoir se peignalCT11t S'UT son était e.h9Cnt. Tou1t se se'raÎt bien 'Passé, si je 11 •, 

qu'eJore cotmmie un homme un peu corn- visage. - De bon matin, il cet IP8.flt:i à che- va:S demandé à Bernier, &UT un ton 1" 
murn, mai; bon garçon, il m'appaTut dès On eût djt un homme en pr6ie à la val li lil. dit à .son ordonnamce : c Si on douci, de me Œ'IBCOnter aa ip:romenad.e· 
lO'T9 cornime ... enfin, fâcheusetllllCnt ob- plus morbelle angoisse. me demBJlde, voua direz que je suis J'étais à la aa.uciaee, me dit-il· 
eédié à la. fois pair ridée de faire l'amour. 5eis yeux s' ouvrait:.nt tout g'Tlllllds ~t 8eS monté à la saucisse. > J - Quelle 8BIUCÎS9e ) 

·et de le faiire à bon maTChé. Je Tap;por .. flC'gaTd-s enë."ient en ta.ut .sens. - SinS(TU}ier 'Jl(l"oc.&ié, ipeneai-je. 
taî à cet indiscret besoin.1.es violent!i ac· Il ne iprenait a.u.cun soin de dissimu· Un PM1Cil ~êne à l'égard du setr-

cès de mélanc.olie et d~inquiérude qui Ier ~O'fl émotion et même, une fois. il vice n'était pas dans Les habibudes de 
faisaient que Bernier n "ét.a.it -plus too· has.arda d·"une voix d'enfant inQuiet Bernier, et il fallait pom QU!tter le d.é. 
jour maître de lui. - Peut·être que ça n'est pas sûr. pôt. quïl fût pou.s9é par un mobile ex.i· 

n n'avait d'ailLeurs pas insisté, et. &ana que nOUrs pa'Ttiron3 } geant. 
broncher, il m'avait cédé son lo~ement. Nous nous riegardicms toue. Je finis par 98.voir qu'on l'avait vu 
li avaiit mêm-e suivi mon coneeil. JI é- ChacL11n comprenait le &OUci de Bey.. disparaître, à cheval, dams la dMrcction 
tait en relation avec une eervante d"au- nier. et noue lui tenions rigueuy de ne ! de Rou~ont. 
beorge, go l'on qui n' éta:it ni plus laide, pas le vo~lerr avtt- ·plu~ de diécence. ! L'exercice eut lieu. 
ni ip}ua sale qu.·une autre. La nuit, lors- Un ma.tin, vers 8 heures 30, un offi- Au moment où les eomp1agnies Teg&r 

(à .Wvre) 

Sahibi : G. PRIMI 
Umwni Nefriyat Müdiirii 

Dr. Abdill Vehab 

M. BABOK. Buunevi. Gal•t• 
Sen-Piyer H1111 - Telefon 43458 
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